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r ÉetEmiliers d'un cénacle cinématographique où 
0 


n S’agite beaucoup, si l'on n’y œuvre guère, se sont 
“a là cervelle à la torture pour trouver un substantif 
‘ne à désigner l’espèce connue jusqu'ici sous la déno- 
“nation de metteur en scène. Voilà, certes, une réforme 
Li s'impose, et l’Académie Française doit frémir 
4e à la pensée du nouveau vocable dont va s’enri- 
Chir le dictionnaire. 

N vérité, la liste imposante des scénaristes et met- 
ur en scène publiée par Le Courrier Cinématogra- 
a ‘que dans un de ses derniers numéros semblerait 
De le souci gonvics modernes Buffon de clas- 
78 éfinitivement un spécimen de la race humaine qui 

ültiplie d’une façon aussi impressionnante. 
pu ne serait-on pas fer d’être Je en 
52 D ant les trois colonnes de journal occupées par 

iste et de quel éloquent démenti ces cent cin- 
lante noms flagellent les sceptiques et les aveugles 
A nient les progrès de l’industrie cinématographique 
ans notre pays. 
£nt cinquante metteurs en scène, cela représente, 
à$ mot, quatre cents films annuels; chacun de ces 


Messieurs doit, en effet, par ces temps de vie chère, 
produire un minimum de trois négatifs par an pour 
subsister de façon décente. 

Or, quatre cents films, dont le prix de revient dépasse 
la moyenne de 100.000 francs, cela représente la 
somme coquette de cinquante millions. Il y a là de quoi 
faire réfléchir ceux. qui ont assumé la responsabilité des 
destinées de la France, et un observateur superfciel 
ne manquerait pas d’être surpris de l'indifférence un 
peu méprisante de nos hommes d’Etat pour le Moulin 
à images. En réalité, le peu de cas qu’on fait en haut 
lieu du & septième art Ÿ tient précisément à ce que 
nombre de législateurs, après avoir parcouru la liste 
publiée par le Courrier, se sont posé la question sui- 
vante : € Où diable peut-on voir et admirer les quatre 
cents ouvrages filmés par nos cent cinquante animateurs 
nationaux ? } 

La réponse, les lecteurs de cette revue sont trop 
avertis pour qu’on l’imprime ici Ils ont été les premiers 
à manifester leur surprise en lisant sur la liste en ques- 
tion une quantité de noms qui, sans cette publicité 
gratuite, leur demeureraient pour toujours inconnus. Et 
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même, parmi ceux qui ont eu peu ou prou l'honneur 
de l'affiche, combien en est-il qui soient dignes du 
titre de € metteur en scène » ou de toute autre nou- 
velle appellation plus ou moins euphonique due à leurs 
bénévoles grammairiens ? 

C'est que l’art du metteur en scène est de beaucoup 
le plus ingrat, le plus ardu, le moins accessible de tous 


: 


ceux qui touchent à la cinématographie. Celui qui 
s'attaque à la réalisation d'un film doit être à la fois 
acteur, poète, photographe, électricien, machiniste, et 
bien d’autres choses encore. Les lois de la perspective 
ne doivent avoir pour lui aucun secret, pas plus que 
celles, si troublantes, de la valeur relative des teintes: 
il lui faut, en outre, la puissance mystérieuse d'un 
magnétiseur afin de communiquer à ses interprètes sa 
propre sensibilité. 

Devant le public, sur la scène d'un théâtre, l'acteur 
incarne son personnage selon sa propre conception du 
rôle; il peut, selon l’effet produit sur le public, modifier 
son jeu au cours des représentations successives. Devant 
l'appareil de prise de vues, il doit être dominé, hypno- 
tisé, si j'ose dire, par le metteur en scène qui fait passer 
son âme dans la sienne et joue de ses moyens et de 
son talent comme fait un virtuose d’un Stradivarius. 

À ce compte-là, combien parmi les cent cinquante 
en question peuvent se dire metteurs en scène ? Quand 
j'en aurai cité une demi-douzaine, j'aurai certainement 
extrait le suc précieux de cette grappe volumineuse. 

Rassurez-vous; je ne les citerai pas. D’abord parce 
que ce sont de tous les plus modestes et que cette 
sélection les embarrasserait. Ensuite, parce que je ne 
veux causer aucune peine, même légère, aux cent qua- 
rante autres, leur laissant à chacun le droit de se 
compter parmi les élus. 

Mais il m'est difficile de dissimuler que chaque fois 
que les hasards de la fortune ont attelé au même char 
un gros capitaliste et un metteur en scène, le destin 
malicieux s’est ingénié à ce que ce dernier fut un des 
cent quarante et jamais l’un des six. ; 

Et c’est la raison qui motivait la réponse que me 
faisaient récemment quelques hommes politiques devant 
lesquels je prêchais la cause du film français. « Mais 


montrez-nous donc une œuvre, me disaient-ils. APP9" 
tez-nous une preuve indiscutable du droit que Vol 
revendiquez de prendre place au milieu des Beaux-At* 
Nous ne vous demandons pas un Racine ouun Molièri 
mais du moins avez-vous un Sardou ou un Rostand? ? 

Hélas! le Sardou et le Rostand existent ; M 
lorsqu'il s’agit de mettre à leur disposition les moyef 
matériels de se manifester les coffres-forts semblent $ 
fermer d’eux-mêmes. Ce sont les audacieux ét es 
intrigants qui, seuls, connaissent le « Sésame ouvre-t0l À 
du trésor de Mécénas; et les rares, très rares occaslo®" 
qui s’offrent de dépasser le million pour l’exécution d L' 
film ne passent jamais à la portée des quelques V4 
metteurs en scène français. 

Quant aux Racine et aux Molière, où est Le 
Louis XIV dont la lumineuse intelligence saurait les 


découvrir ?.… 
nfé 


na he £ i 
riorité paraît plus sensible. Chez nous, elle se fai 


. . . . Amê 
moins vivement sentir parce que le film français, mm 
C notré 


C’est au delà des frontières, surtout, que notre 1 


imparfaitement réalisé, s’harmonise mieux ave 
mentalité, Le sujet est généralement supérieur, l'inté” 
prétation est confiée à des acteurs dont le jeu nou esl 
familier et la physionomie sympathique ; nous les avol 
presque toujours applaudis au théâtre et un lien secré! 
lie leur sensibilité à la nôtre. 

A l'étranger, il en va tout autrement et le char 
intime disparaissant, il ne reste qu’un squelette, y 
mannequin auquel il manque la séduction que set 
peut créer un budget généreux. Nos acteurs ne renc0! 
trent pas ailleurs le public largement indulgent qui che? 
nous les applaudit de confiance. La plupart, venus 
théâtre à l'écran, y ont apporté des qualités négativé* 
pour n’avoir pas voulu s'astreindre à une étude apP{°. 
fondie et sincère de l'Art muet. Ces histrions mag!” 
fiques et solennels paraissent ridicules aux yeux 
spectateurs instinctivement éduqués par la vision 
films dont les interprètes ont reçu une éducation 5° 
ciale. 

Les quelques metteurs en scène très expériment# 
auxquels je fais allusion ne cachent pas, du reste, Leu! 
méfiance à l'endroit des pontifes du théâtre et exig®” 


3 


PATHÉ CONSORTIUM CINÉMA 


La Société Luitz-Morat, Pierre Régnier, Courau et C' 


présenteront le 


LUNDI 6 FÉVRIER 


au Théâtre des Ghamps-Elysées 


LA TERRE DU DIABLE 


EU nee 


Film de M. LUITZ-MORAT 
Scenario de MM. LUITZ-MORAT et A. VERCOURT 
ECS 
PRINCIPAUX INTERPRÈTES : 


MM. Pierre SCOTT, Pierre REGNIER, Baron de SAINT-GEORGES 
MM. Gaston MODOT et LE TARARE 
MM: Yvonne AUREL et Amelita, HERMOSA 


ES 


ÉCRAN A 2 Pr PRÉCISES 


| LA TERRE DU DIABLE 


sera éditée en DEUX CHAPITRES 


Ees 499  wr 26 NENMNE 


et continuera la Série des Grands Succès 
remportés par LUITZ-MORAT avec 
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PATHÉ CONSORTIUM CIN ÉM 


présentera le 8 Février 


AU PALAIS DE EA MU'TUAIITEÉ 


Le Sang des F1 inoë 


| 
Le Jang des r'INoC 


nn Adapté à PES par M. Georges MON CAR ra 
SET TUT, n d'après lé roman d'André THEURIET, de IAE Française PP pl 
Mise en scène de M. G. MONCA, en collaboration avec Mme R. PANSINI 


inferprété par 


21 M" GINA RELLY f 


La charmante “Sylvette” de l'Empereur des Pauvres 
dans le rôle d’Æimée Chenul. 


M. Henri BOSC M. Gilbert DALLEU. 
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Paul de la Morandière Le Père Finoël 


MM" Juliette BOYER, CLAIRVAL 
MM. TÉROPF, Félix DUPONT, CAPETI 
MM. CINQ-MARS, H. BERTY, SCHEY, Hubert BELLY 


et 


9 M GEORGES GAUTHIER / 


dans le rôle du Grano Justin 


Prise de vues de M. Léon CLAUSSE -:- Décoration de M. Gaston DAVID) 
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PATHÉ CONSORTIUM CINÉMA 
présentera le 15 Février 
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Drame Comique de M. G. de la FOUCHARDIÈRE 
| - Réalisation Cinégraphique de M. H. POUCTAL - 
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"K'HE A MARCH, de l'Ellorado 
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EGENMEL HD KE EE 


AMIOT 
du Vaudeville 
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du Palais-Royal du Palais-Royal 
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‘à Germaine RISSE Mme Simone DAMAURY M" PAQUERETTE 


Théitre Marigny 


de la Comédie Française des Folies-Dramaliques 


un, DÉCORATION DÉS INTÉRIEURS DE M. HARTMANN 

| WP TE pr ASS SR ae EE L AZ PACERE EE EEEREEIE FER EEREE SES ETE EURE LECTEUR ER OT) LELEEEE = 
| à RTANTE PUBLICITÉ : PRODUCTION = Ce Film sera publié en feuilleton dans 
me 160x240 — 3 Affiches : É L’ŒUVRE 

, 0x 160 = Série de Photos = H. POUCTAL É et en un volume illustré par le Film 


Û 


L Ice ere career eee et etertemtemttttttttttetœttœtta 
Ne en tr rer RTC 


UN GRAND “EVENT” SPORTIF 


nn NON EE crerrercereeece cree ere ee eee eee re rtettetettetettettet Ê 
A 


PATHÉ CONSORTIUM CINÉMA 


présente le S MÉWERHEHEEEe 


Le Match National de Boxe 
CRIQUI 


us (ROI DU KNOCK-OUT) «1 
CONTRE 


LEDOUX 


“mm CHAMPION D'EUROPE si 


&- 


Prise de vue sous la Direction de M. H. DIAMANT-BERGER 


NS 


IRiKiÎKKKK 


NINIKKKK 


€ 


28 


Édition du 10 Février 


(Affiche illustrée 80*<120) 


NIKKKKKKKKKKKKKKKKKKKK 


K 


N 


SE CQQQIÎÏIÎÏËÏËiIIiIIIIIINRRKÇKKKKKKKKÇÇÇÇÇKÇÇKÇÇKKKKÇKKKKKKKKKKÇÇÇÇÇÇKÇÇKKoë 


RKKKKKK 


NKKÇÇ 


RRKKK 


Toutes les Actualités sensationnelles du Monde entier 


sont filmées par 


PATHÉ JOURNAL 


— Le Premier Journal Vwant - Créateur de l'Information animée — 


NININIKKKKKKKKKKKK 


NS 


LA 


Y% 


DUT || 
En er 


| 


| Le 8 FÉVRIER au PALAIS DE LA MUTUALITÉ 


PRÉSENTAMON DE PTEPAEE 


QUAND LES FEUILLES TOPIBERONT 


TRAGÉDIE HUMAINE 


Conçue et Mise en Scène par M. Marcel SIMON 
en collaboration avec M. RIVERS 


"| 
DISTRIBUTION : 
Viviane ide Foupères re Mlle Pépa BONAFÉ :: 
Jean de: Varleuse enr rise Let M. Georges COLIN :: : 
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de leurs interprètes un jeu qui n’ait rien de commun 
avec celui de la Scène. 

C’est à cette demi-douzaine de maîtres consciencieux 
que devraient s'adresser les amateurs fortunés qui ont 
confiance dans l’avenir de l’industrie cinématogra- 
phique. 

Il n’y a en outre aucun inconvénient à ce que les 
esthètes chevelus ou chauves qui 

& dans un style pompeux et toujours agréable 
mais que l’on n'entend point. 
dissertent sur le cinéma, consacrent leurs veilles à la 
découverte d’un vocable nouveau pour baptiser les 
Metteurs en Scène. 

Cela vaut mieux que d’aller au café. 

Mais n'est-ce pas précisément au café que ces pro- 
fonds penseurs exercent leurs talents ? 


P. SIMONOT. 
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Le ‘ Courrier ” à Grenoble 


Depuis sa nouvelle direction, Familia Cinéma est devenu 
le spectacle distingué de la ville. Le directeur, en l'honneur 
duquel je réserverai prochainement un entrefilet, ménage 
de périodiques surprises à sa... clientèle... Ce furent: 
en veillée de Noël, une loterie (dinde comme gros lot!), des 
intermèdes musicaux et La Fête de l'Hiver, par une dizaine 
de fillettes dont la chorégraphie fut nuancée par le projec- 
teur. 

Le dernier programme se composait d'instructifs, du 
Canard en Ciné, de deux séries du Pont des Soupirs, avec 
des magnificences de costumes et de décors (interprétation 
d’Albertini) et d’un vaudeville de Louis Feuillade (dont le 
plus beau film fut la «fresque» lumineuse Vendémiaire\, 
L'Allumeur Saturnin, d'une risibilité dosée. Distribution : 
Georges Biscot, Jeanne Rollette, son épouse, plus une fox- 
terrière d’une verve cocasse. 

* 
k * 
Au Royar, un épisode des Trois Mousquetaires, où 
Simon-Girard continue à être courtois, enjoué, sûr. 

Fille du Peuple (ou: Bienfait récompensé) est le scénario 

normal d’un discret auteur: M. de Morlhon. Intérieurs de 
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LA PUBLI-CINÉ 


Agence Française de Publicité Cinématographique 
Bureaux : 40, rue Vignon, PARIS (9°). — Gutenberg 05-63 


A MESSIEURS LES DIRECTEURS DE CINÉMA 

Ne perdez jamais l’occasion de gagner 

de l'argent et d'amuser votre public 

LA PUBLICITÉ CINÉMATOGRAPHIQUE 
telle que nous la faisons, augmentera vos recettes et fera la joie de tous vosspectateurs, 
Tous les grands cinémas en France font de la publicité cinématographique. 
ESSAYEZ et Vous en serez contents 

AGENCES RÉGIONALES : AVIGNON : MAJESTIC, boule- 
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luxe, angles de prise de vues justes, expressions étudiées. 
La jolie débutante Lucienne Herval à beaucoup de capar 
cités. J'avais remarqué cette candidate du concours dit de 
Beauté Française. Elle n’a pas été élue par les acheteurs du 
Journal mais, du moins, est-elle restée humble jeune fille 
consciente de son honorabilité. Si Mlle Herval était améri- 
caine, elle aurait une célébrité mondiale ainsi que Gene 
viève Félix: triomphatrice Miss Rovel et la fillette Chris 
tiane Delval, qui a été une double révélation dans Face à 
l'Océan et le prologue du Réve. Faut-il attendre l'importa: 
tion des « producers » pour voir s'épanouir des talents 
indiqués par des compatriotes? Qu’attendent Abel Gance: 
de Baroncelli, G.-A. Dulac et René Hervil pour s’associel; 
puisque l’union fait la force? 

Un virtuose du patin à roulettes : Chaplin (Charles). 

AU PALACE. — La fin du 7 de trèfle (Déjà?) La Fontaine 
de la Folie, cauchemar hindou réduit à sa plus simple expres" 
sion; c’est de l’art caractérisé 

Georges Carpentier dans l'assaut contre Cook. 

EDEN : L'Assommoir. 

MODERN : L'Exécution de Maciste. 

PIERRE RAMBAUD. 
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Le ‘Courrier ” à Tunis 


On a procédé dernièrement, sur l'écran du cinéma NuneZ 
à Tunis, à la présentation du film Zohra, aux actionnaires 
de la Société des films Samama Ghikly. 

La salle était archi-comble, car ce fut un grand événe- 
ment : un film tunisien, tourné par un tunisien et joué paï 
des artistes tunisiens. 

Le film Zohra n’a aucune prétention scénariste, si un® 
intrigue courte, c’est pour lier les tableaux. 

Cependant, au point de vue documentaire, il est, à 
l'heure actuelle, le meilleur film qui ait été tourné sur la 
Tunisie. 

Prises sur le vif, les scènes du bled et de la vie de ses 
habitants : mouture du blé, tonte des moutons, montage 
d'une tente, sont réalisées avec beaucoup de justesse et de 
sincérité et c'est ce qui en fait leur valeur. 

Une caravane dans le désert, un marché arabe, les 
ruines romaines, etc., ont donné lieu à de très jolies prises 
de vues. 

M. Samama Ghikli présentera son film prochainement à 


Paris. 
ANDRÉ VALENSI. 


# BESSIE LOVE, fax 


dans une Comédie 


remplie de charme, de finesse 


et d'intérêt. 


Æ M 


# BESSIE LOVE %# 


une enfant terrible 
que tous les publics 
voient et revoient 


avec plaisir dans 


LA PETITE PROVIDENCE 


COMÉDIE DRAMATIQUE EN 4 ACTES 
Édité par AU B ERT dans sa série artistique. 


X YX YO Y M 


Si vous voulez 
faire plaisir à 
voire public, 
quel qu’il soit, 
programmez 


celle 
fine Comédie 
de 


BESSIE LOVE 


Mo ZX M M 
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Vous RIREZ avec la Comédie AUBERT 


AVEC LE SOURIRE 


BoDeIDIoDDIDIDIDIDIDIDIDIDIDIDIDIDIDIDISIDSSO| 


A près Alger, Toulouse 


Nos collègues de Toulouse ont failli imiter les 


directeurs de Cinémas Algériens et fermer leurs 
salles pour protester contre de nouvelles taxes 
municipales. 

Comme celui d'Alger, le conseil municipal de 
Toulouse avait voté une taxe de 30/0à prélever sur 
les recettes brutes de tous les spectacles. Les direc- 
teurs de spectacles protestèrent avec énergie. Tout 
leur personnel artistes, musiciens, choristes, 
machinistes, opérateurs, ouvfeuses, etc., se joi- 
guirent à eux dans un geste de solidarité. C’est 
ainsi que, le 23 janvier, tous, patrons, artistes et 
employés se trouvèrent réunis dans un meeting 
de protestation. 

M. Imbert, directeur du Cinéma Le Royal, qui 
présidait, définit tout d’abord le but de la réunion: 
protester par tousles moyens y compris la ferme- 
ture des salles contre la mise en recouvrement de 
cette taxe. Il fit appel au personnel pour défendre 
le spectacle menacé. 

M. Reveillat, directeur du Théâtre des Nouveau- 
tés, fit un exposé complet et lumineux de la ques- 
tion des taxes. 

M. Niel apporta l'adhésion entière de la Société 
des Auteurs et Compositeurs et rappela que, dans 
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un récent dîner officiel, à l’occasion du Tricente- 
naire de Molière, auquel assistaient les représen 
tants de 41 nations, le président de la Société des 
Auteurs, M.Robert de Flers, trouva le moyen d'in 
tervenir en faveur du théâtre contre les taxes 
excessives : « Tâchez, dit-il, de ne pas le tuer paf 
une fiscalité tracassière et dangereuse. Tout 
autre qui aurait rendu les mêmes services serait 
couvert d'honneurs et vous l’écrasez d'impôts.” 

Au nom des musiciens, M. Taverne demande 
que l'on puisse dresser devant les pouvoirs publics 
la masse de ceux qui vivent du spectacle. « Tout 
ce qui menace le spectacle nous menace, dit-il Le 

Après une nouYelle intervention de M. Niel, qu’ 
invite les directeurs à se tenir sur le terrain du 
droit commun et à exiger que l'industrie théâtrale 
soit traitée sur le même pied que les autres entre 
prises commerciales ou industrielles, l'assemblée 
nomme une Commission composée de MM. Imbert: 
(Cinéma), Taverne (personnel), Niel (Auteurs) 
Cazeneuve(Bourse du Travail), Audoui et Réveillat 
(Théâtre), puis elle vote à l'unanimité l’ordre du 
jour suivant : 


« Les Directeurs et les Travailleurs de toutes caté 
gories de salles de spectacles de Toulouse, réunis Je 
23 janvier 1922 au Théâtre des Nouveautés pour ex4° 
miner la situation qui va leur être faite par l’applic®’ 
tion de l'arrêté municipal établissant à partir du 
1" février prochain une taxe municipale de 3 0/0 suf 
les recettes de tous les établissements de spectacle; 

« Considérant que la loi qui a institué une tax° 
d'Etat sur les recettes de spectacles, ne devait être 
qu'une loi temporaire, née des circontances exceP 
tionnelles de la guerre, et qu’elle devait disparaît 
dès le retour au régime du droit commun ; 


CINÉMA, ETC. ETC. 


Le Jeudi 9 Février 1922, à 10 h. du matin, SALLE MARIVAUX 


 - "JESSE LL. LASKRY présente 
ETHEL CLAYTON 


dans 


L'ANTIQUAIRE 


Scénario d'EDITH KENNEDY, d'après la nouvelle de SAMUEL MERWIN 
Mise en scène de PAUL POWELL Drame (1.450 mètres) 


NEW ART FILM COMPANY présente 
DOROTHY GISH 


dans 


L’'ARÈNE CONJUGALE 


Nouvelle et scénario de DOROTHY ELISABETH CARTER 
Mise en scène de LILIAN GISH Comédie (1.200 mètres) 


PARAMOUNT-MAGAZINE N° 24 


a) Les marécages de la Floride, — b) Salons de coiffure pour enfants. 
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SOCIÉTÉ ANONYME 63, AVENUE DES 
À FRANÇAISE DES FILMS OUI CHAMPS-ÉLYSÉES 


TÉL: ELYSEES 66-90 à 66-01 PARIS (8° 


ATELIERS DE MONTAGE ET MAGASIN D'ÉCHANGE DES FILMS 
69, Rue Fessart — PARIS (19°) 


MARSEILLE LYON BORDEAUX TOULOUSE 
D: Marcel SPRECHER D' M. CAVAL D: M. RAMI D' M. LAFORGUE 
4, Rue Grignan 9, Cours Lafayette 8, Rue de Roban 51, Rue Alsace-Lorraine 
Tél. : VAUDREY 27-04 
WuLE | STRASBOURG NANCY CENTRE et NORMANDIE 
D: M. DEROP D: M. MULLER Prochainement ouverture D: M. BEAUVAIS 
5, Rue d'Amiens 3, Rue de Bischwiller 18, Rue Saint-Digier Au Siège social : à PARIS 


BELGIQUE, D: M. LETSCH, 46, Rue Neuve, à Bruxelle 
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« Que depuis la signature de la paix, toute la légis- 
lation exceptionnelle du temps de guerre a disparu, 
faisant place au rétablissement de la liberté commer- 
merciale et industrielle ; 

« Que l’industrie du Théâtre est la seule frappée 
d'impôts exceptionnels et que la règle de l'égalité 
des citoyens devant l'impôt est la seule qui convienne 
à la démocratie; 

« Considérant que la nouvelle taxe municipale de 
30/0, venant s'ajouter à celle du droit des pauvres, à 
celle de l'Etat, à l'indemnité triplée du service muni- 
cipal des pompiers et du service municipal dela police, 
ainsi qu'aux droits prélevés par les Sociétés des Au- 
teurs, des Compositeurs et des Editeurs, vont aggra- 
ver les charges des Directeurs au point de rendre 
impossible l’industrie du théâtre; 

« Que condamner inévitablement au chômage et à 
la misère les milliers et milliers de personnes tirant 
leur gagne-pain de l’industrie du spectacle, serait 
pour l'Etat et les Communes un mal bien plus grave 
que celui qui pourrait résulter de la suppression des 
taxes; 

« Considérant que, dans quelques jours, Va se pro- 
duire à la Chambre un débat sur la proposition de 
M. le Député Bokanowski, réduisant à 6 0/0 la taxe 
d'Etat dans les Cinémas : 

« Qu’au cours de ce débat. la loi sur les taxes sera 
remise tout entière en question par des députés qui 
en demanderont l'annulation, non une profonde 
revision; 

Demandent : 

« Aux pouvoirs publics de supprimer la loi d'excep- 
tion qui a institué la taxe sur les spectacles et de 
replacer les industriels du spectacle sur un pied 
d'égalité avec les autres industriels et commerçants; 

« À la Municipalité de surseoir à l'application de son 
arrêté jusqu’à la fin du débat sur la proposition de 
loi Bokanowski ; 

« Aux Sénateurs et Députés de la Haute-Garonne de 
vouloir bien s'associer à l'œuvre de justice et d'égalité 
fiscale poursuivie par les Directeurs de Spectacles de 
Toulouse; 

« Envoient à M. Robert de Flers, membre de l'Aca- 
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démie Française et Président de la Société 
Auteurs et Compositeurs dramatiques, leurs chal® 
reuses félicitations pour le précieux concours qu 
leur a prêté en toutes circonstances et récemmel 
encore au déjeuner qu'il a présidé, en l'honneur Éi 
fêtes de Molière, où, ayant la bonne fortune de pañ ep 
devant les présidents du Sénat et de la Chambre il Û 
su faire entendre une nouvelle quoique discrète pra 
testation contre la néfaste loi sur les taxes; 

« Et s'engagent, au cas où les circonstances l'exige 
raient, à s'associer à toutes Les mesures, y compris É 
fermeture de leurs établissements, que croira devois 
prendre pour toute la France la Confédération Nati® 
nale des Entrepreneurs de Spectacles. » 


Cette énergique manifestation d'union et de 
solidarité n’a pas tardé à donner des résultats: 
Devant cette menace de grève du spectacle, 
municipalité a capitulé. 

A la délégation qui lui apportait le texte de 
l'ordre du jour adopté à la réunion des Directeuf® 
et du personnel des spectacles, M. le Maire © 
Toulouse s'empressait de déclarer qu’il était déj 
dans son intention de surseoir à l'application 
la taxe jusqu'à l'issue du prochain débat par & 
mentaire sur la proposition Bokanowski. 

Félicitons cordialement nos amis de Toulou#® 
de ce premier succès. Ils nous donnent l'exemple 
et nous montrent la voie. 


(Bulletin de la Fédération des Directeurs 
de Spectacles du Sud-Est). 


Compagnie Française de Charbons pour l'Électricité 
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de. Nice” RE 
MMEeJubbert etes Régisseur. 
Pris Pen rene Coiffeur-posticheur. 
MMPMAIDertOt. Compositions. KCILÉOC APE ARE Ecuyer et boxeur. 
Dachelet- 7. Opérateur. Pantin eve. Comp. com. acrobate 
Beérperon et... Comp. Laplanche......... Comp. 
Bérneuilerree Jeune premier. Hatcher: tre. Comp. marq. 
Betthon m7 Comp. marquées. IDÉR ARS Sr Ee r Comp. 
Bianchetti......... Régisseur. Cane cn Chinois. 
Boisseat..:..1." Ecuyer LOIR re re Comp. comique. 
BONfOET ren Nain. Mattial es; 12m Sportif. 
Bousquet.......... Régisseur (Navarre). Matratr cr co. Auteur et scénariste. 
Brossard........... Règisseur (Casino). Matringe.......... Sportif. 
Castel remit Et ses chiens. Memo. rre Sport. et acrobate. 
Cransdet.........:. Comp. marq. Monfils er + Comp. 
Croizet. 2707 Comp. Monlac "0. Comp 
DARCIeR A TRE ve. Comp. Moselli ............ Comp 
Dariys.. vs nre re Comp. MrIAl ES nue Comp 
DAMON re Comp. Nasfasio.-t 7 1. Comp 
Dâtgassssse Comp. NOClE EE. Comp. jeune. 
DeBeer "tr. Comp. PAT BE me Comp. 
De Romero........ Comp. PAS pme SE er Comp 
Done re en Comp. jeune. Perret mb Com. marq. 
Dupont raie Comp. Peytrol sr 4 Régisseur (Navarre). 
DUHÉeDITe Re ere Comp. marq. Pisani ts. ee Comp. 
Emile André... ... Régisseur (Gaumont). RDA ee Sportif. 
FéTÉTAR. e Hereet Sportif. Roëset.#5.5 00 Comp. 
PILOTE EE Régisseur (Eldorado). ROYALE Enr e. Comp. 
Frtgiep enr Comp. jeune. RU re re Régisseur (Pansini). 
Goldenberg........ Comp. Saint-Léon......... Com. marq. 
GHEPpETC re Comp. DAV AR ere ee Comp. 
Guiet ls. Opérateur. SALVATOR,2 7 ee Comp. 
HenRiss res Opérateur (Machin). SAIELES Enr Comp. 
Javerzac rene Comp. comique. SCAELV En Comp. 
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MM. Schey............. Comp. marq. QE —— 19 


SéBAl ER S Comp. 
Sigur ee ee Comp. 
HARRIS ER. Comp. marq. one 


Teddy rue. Comp. ; 

ARE GO MOT Comp. 

DERCORA TESTS SE Comp. 

Dhotere ner. 0e Jeune premier. 1 


Vérone nee Comp. 

Votatine” 1 2 Comp. APS QT TUE A LOT CESR HU 
Mmes Bontans........... Jeune femme. 

Bousquet #77 Comp. comiques. 

CASSAT 2 Nu Jeune femme. de la Grande Firme Française 

Cavitryeeun Ces Jeune femme. 

ARR Res Deere Société Française des Films Artistiques 

Dargeville......... Danseuse. ET 

DAV ED Soubrette. Ë 

Daugas Andrée... Jeune femme. au PALAIS DE LA MUTUALITÉ 

De Rysland.......…. Ecuyère. le Mercredi 8 Février à (6 h. 

Deschamps....... Grande coquette. 

Desvergers........ Comp. C— 

DOLZAaRT ere Jeune femme. 

Emile André....... Soubrette. 

Morianes Le ee Jeune femme. S# T U G # 

FolNer rer sr, Comp. 

Gehotrs..., +40 Jeune femme. Roman nègre avec SAM LANGFORD 

Gentes 5-10 Jeune fille. RE PR 

GYPEV Er RRne Type Oriental. 

Habans% re Comp. 

James Blanche.... Jeune femme. FATTY Sauveteur 

Javerzac.s-22er Comp. | “ Ha 

AN ou Danseuse: Remarquable Comédie humoristique 

KaryOn ere Soubrette. avec FATTY et MABEL 

ambraye er Danseuse. ë 

Éecomté:::..-1# Jeune femme. SE PNR SEP TE SE TOUT 

Orne Arr ee Comp. "pu û u 

Maitler. Ingénue. La Contrition de Rio-Jim 

MarbéHe ser ur Comp. 

Michel Hélëne..... Danseuse. Drame avec WILLIAM HART 

Michel Yvonne..... Danseuse. PR NT RER 

Monna Clary...... Jeune femme. RD Ve NUS NOUS DE EP SRER 

Nyse Abram....... Jeune femme. 

Panons-e re Danseuse. Les AVENTURES de 

Préville- ve Soubrette. 

Régnier Lily...... Jeune femme. S E E R L 0 C K H 0 L M E S 

Rimahn. sh. Créole. 

Routier Andrée... Jeune femme. Le Tigre de San Pedro 

SAFOTIB EE R- Ecuyère. 

SOS cm mare Comp. — 

Stella es Danseuse. = nts : Ê 

Suzy Prim..…….. Veau. Et bientôt des Films sensationnels ! ! 

Terof-Clairval .... Duègne. EE 

Uytterhoeven .:... Jeune femme. Téléphone : AS 

a LOUE 3048 AC) 17 de Er 

Ar. Télégr. : 4 5! PARIS 
VEDETTES ENFANTINES ARTISFILRA-PARIS ES À ar 
SUZIC LOVE... 10 ans. 


Loulou Sengés.... 6 ans. @ 


Messieurs les Directeurs. Attention e 


Vendredi 10 Février, à 10 h. 30, au Cinéma Select 
8, Avente de Clichy SELECT DISTRIBUTION présente 


ÉULELTITENLI TON ETE LIEN ENLEN] 


Gabrielle ROBINNE 


de la Comédie-Française, dans 


DESTINÉE 


Grand Drame Moderne de A. DUPLESSY 
avec PAUL GUIDÉ, NUMÉS8, CARLOS AVRIL, 
Mesdames LUC, LEGRAND et DUPEYRON 


ae 
on 


PUBLICITÉ : Notice illustrée, deux belles affiches, jeux de photos 18*24 


S'inscrire de suite pour la location : 8, Avenue de Clichy — PARIS 


#4 M et dans les Agences de la ‘ SELECT ” #4 PA 
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Les Cinémas se meurent... 
sans profit pour personne, 
même pas pour les pauvres 


em... 

M. G. Hembert a fait remarquer au Conseil 
Municipal de Calais, lors d’une de ses récentes 
réunions, que les frais de recouvrement du droit 
des pauvres s’élevaient à seize et demi pour cent 
du montant de la recette! 

Ça c’est formidable! ! 

C’est pharamineux!! 

Mon article d'il y a quelque temps se trouve 
ainsi parfaitement justifié ! 

On tue là poule aux œufs d’or, au lieu de la soi- 
gner, comme on le devrait! 

Pour lui arracher ses œufs, on paie des frais de 
chirurgien, hors de proportion avec la valeur de 
ces précieuses coquilles] 

Non vraiment, on est suffoqué quand on constate 
que l’entêtement de certains administrateurs peut 
les conduire à de telles aberrations] 

Seize et demi pour cent de la recetter 

Seize et demi pour cent qui ne vont pas aux 
pauvresTT 

Seize et demi pour cent, dont on pourrait exo- 
nérer les propriétaires de Cinéma, qui sont à bout 
de souffle, si on en arrivait au forfait] 

Mais parviendrez-vous à nous prouver, Mes- 
sieurs, que ces seize et demi pour cent sont l’équi- 
valent de fraudes commises auparavant, que vous 


n'en seriez pas davantage fondés à persévérer 


dans votre formidable erreur, car, pour qu’on vous 
donne raison, il serait indispensable que vous 
nous démontriez au moins que votre contrôle si 
onéreux rapporte quelque chose aux pauvres et 
cela vous ne nous le démontrerez pas 11 
Seize et demi pour cent des recettes T 

Contribuables, commerçants, industriels, élec- 
teurs de toutes sortes et vous, Messieurs les en- 
caisseurs, réfléchissez à l’énormité de cette pro- 
portion! 

La payez-vous, vous, à ceux qui effectuent vos 
recouvrements ? 

La recevez-vous, vous, qui courez de bureau en 
bureau toucher traites et mandats ? 


(Le Cri de Calais) CS? 
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SCREEN-ART 


LE TRIOMPNE 


DE FRANÇINE 


Comédie sentimentale en cinq actes 


Interprétée par Mlle Eouise HUFF 


Longueur approximative : 1.260 mètres 


N.B. — Ce film sera présenté le SAMEDI 11 FÉVRIER 1922,au Ciné MAX LINDER, 


24, Boulevard Poissonnière, à 10 heurès précises du matin. 


En location aux : CINÉMA TOGRAPHES HARRY 


Téléphone : ARCHIVES 12-54 158 ter, rue du Temple, PARIS Adresse télég: : HARRYBIO-PARIS 
EEE 
RÉGION DU NORD ._ RÉGION DE L'EST ALSACE-LORRAINE 

23, Grande-Place 6, Rue Saint-Nicolas, 6 15,r. du Vieux-Marché-aux-Vins 
LILLE NANCY STRASBOURG 
RÉGION DU CENTRE | RÉGION DU MIDI RÉGION DU SUD-OUEST 
8, Rue de la Charité 4, Cours Saint-Louis 20, rue du Palais-Gallien 
LYON | MARSEILLE BORDEAUX 
SUISSE : 1, place Longemalle, GENÈVE BELGIQUE : 97, rue des Plantes, BRUXELLES 
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HORS SÉRIE 


Prochainement 


SON CRIME 


Auteur-réalisateur : ALBERT DIEUDONNÉ 
avec M'° &8uzy PIERSON et Jean DAX 


Série DEVALLÉE Édition ÉCLIPSE 


M'° Solange VLANMINCK 


la gracieuse artiste qui, avec MM. José DAVERT et ELLUÈRE 


ont interprété 


# BENITOU « 


d’après la nouvelle de M"° Marie THIÉRY. 
Adaptation et mise en scène de M. A. DUREC 
Photographie de M. Emile PIERRE 


Ce film a élé tourné en Béarn, parmi les sites merveilleux de la vallée d'Ossau. 
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FES" 0: DERNIERS 


Par la Force 


à Grand Sérial en 12 Épisodes 
; avec la Célbe PEARL WHITE 
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Sortie du 1” Épisode 
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Roman publié par le journal i 


LA PRESSE | 


le 17 MARS 1922 
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VIENT DE PARAITRE 


LE TOUT CINÉMA 


Nouvel Annuaire général, illustré, du Monde Cinématographique 


nr e 27 DE EE Nr 
: Le plus complet 

: Le plus documenté des Annuaires 
i Tous les noms 

: Toutes les adresses 
Tous les renseignements 
“utiles aux cinématographistes 
i du monde entier. 


# pour 1922 « 
Publié sous la direction de A. MILLO et H. RAINALDY 
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tiré sur papier glacé, reliure genre maroquin souple; 
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PRIX DE L'EXEMPLAIRE.. .. .. .. .. France Œ%O fr. (Franco) 
— _ = + _ .. Etranger 35 fr. (Franco) 


Adresser les commandes au COURRIER CINÉMATOGRAPHIQUE 


28, Bouletard Saint-Denis, Paris-10° 


Joindre le montant en mandat, chèque ou espèces. Il n'est pas fait d'envois contre remboursement. 


Principaux chapitres et rubriques du TOUT CINÉMA 1922 


Titres et Adresses de tous les établissements cinématographiques (Paris, Départements, Colonies). — 
Noms des directeurs et propriétaires. — Affiches illustrées. — Agencements complets de salles. — 
Agences d’aëhñat et vente d'établissements. — Maisons de location de films (Paris, Départements). — 
Agences théâtrales et artistiques. — Agents diplomatiques et consulaires. — Appareillage électrique. 
— Appareils prise de vues et projection. — Artistes de cinéma. — Associations professionnelles. — 
Agents éommerciaux de France à l'étranger. — Auteurs. — Scénaristes. — La Censure des Films. — 
Chambres de Commerce. — Chambre Syndicale Française de la Cinématographie. — Charbons. — 
Compositeurs de musique. — Conseils de Prud'hommes. — Costumiers. — Décorateurs. — Dessinateurs. 
Directeurs de production. — Metteurs en scène. — Écoles. — Éditeurs de films. — Fauteuils et strapon- 
tins. — Fournisseurs divers. — Fournitures pour laboratoires. — Groupe de défense parlementaire. -- 
Groupes électrogènes et moteurs. — Importation, exportation. — Journaux, journalistes et critiques. — 
Lampes. — Matériel et accessoires. — Opérateurs de prise de vues. — Optique. — Pellicule vierge. — 
Régisseurs de studios. — Règlements et usages de location des films. — Répertoire des films français 
édités en 1921. — Sociétés anonymes cinématographiques. — Studios. — Syndicats. — Tirages à façon. — 
Pays étrangers (noms et adresses de l’industrie et de l’art cinématographiques à l'étranger). Nombreux 
portraits et illustrations. 
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présentera à nouveau 
LE LUNDI 6 FÉVRIER 
AU PALAIS DE LA MUTUALITÉ 


le très beau film français 


de M. JEAN HERVÉ, de la Comédie-Française 


qui a obtenu un trés gros succès à la Présentation du Colisée 


et dont la date de sortie est fixée au 31 Mars prochain 


- Ne manquez pas de retenir aussi la merveilleuse tragédie de - 


M. Robert Saidreau, d’après l’œuvre de R. Francheville et Chanlaine 


interprétée par JEAN DAX et Marie RU8SLANA-DOUBASSOFF 


ss : MER ne 


Pt SÉNT, 


dont le 
succès de 
Location 
s'affirme 
chaque jour 
et qui sera 
éditée le 


3 Mars 


prochain 


LOCATION pour France, Belgique, Suisse : 
- AGENCE GÉNÉRALE - 
GINÉMATOGRAPHIQUE 

12, Rue Gaïllon PARIS (2°) 


LR VÉRITÉ 


Scénario et réalisation pa HENR}Y-ROUSSELL avec 
EMMY LYNN et MAURICE RENAUD, de l'Opéra 


VENTE_pour tous autres pays : 
SOCIÉTÉ FRANÇAISE 
DES FILMS ARTISTIQUES 


17, Rue de Choiseul 


NE MANQUEZ PAS D’'ASSISTER 


le Mardi 7 Février, à 10 heures 
4 à la SALLE MARIVAUX 


à la présentation du merveilleux Film Français : 


: 21 AVRIL) 


PARIS (2°) 


La Censure en Belgique 


La délégation de la Fédération Belge Cinémato- 
graphique composée de MM. J. Jourdain, prési- 
dent: Sandras, secrétaire et Van Duren, président 
de la section des loueurs, a été reçue ce mercredi 
95 janvier par M. Masson, Ministre de la Justice, 
accompagné de son chef de cabinet, M. Pols. 

Le but de cette visite était d'attirer une nou- 
velle fois l'attention de M. le Ministre sur les pré- 
judices causés à l'industrie du cinéma par les déci- 
sions hétéroclites de la Commission de Censure 
des films. 

Le Ministre, éclairé par l'éloquente argumenta- 
tion des délégués, a promis à ceux-ci qu'il leur 
sera donné satisfaction, notamment sur les points 
suivants : 

1° Autorisation aux propriétaires de films sou- 
mis au contrôle d'assister à celui-ci avec voix 
consultative et faculté de défendre leurs films 
soit en en expliquant la teneur, les tendances, etc. 
soit en indiquant ou en autorisant les coupures à 
y effectuer pour les rendre admissibles pour tous, 
tout en leur conservant leur valeur commerciale. 

% Chaque section de la Commission de Con- 


trôle comprendra au moins un membre sppas 
nant à l’industrie cinématographique. 

3° Le droit d'appel sera désormais égal pour je 
Président de la Commission de Contrôle et pouf 
les propriétaires, et ce avec des délais égaux pour 
chaque partie. 

4 Les petits films de stock ne devront plus 
pour être soumis au Contrôle, être accompagnés 
d’un scénario. 

5 Les films admis par la Commission, ne pouf” 
ront plus faire l’objet de révision, après expir 
tion des délais d'appel. 

L'admission sera donc définitive. 

6° Une Commission administrative est, dès à 
présent, adjointe au Président de la Commissi0! 
de Contrôle. 

7 Les sections d'appel ne comprendront plu 
que des membres étrangers aux sections de pf® 
mière instance. 

Les bonnes dispositions de M. le Ministre Ma‘ 
son sont nettement établies par les heureuse* 
mesures annoncées ci-dessus et tous les cinéma! 
tographistes seront unanimes à lui en savoir gré 

Il est hors de doute qu'il y a quelque chose de 


changé à la Censure! 
(Communiqué) 
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Mme Olivier, Neuilly (Seine); 

MM. Pierre Meibecker, Saint-Avold (Moselle); Dupin, 
Chalons-sur-Marne (Marne); Boyer Charles, Epernon 
(Eure-et Loir); Charles Marcel, Le Creusot (Saône-et- 
Loire): Marcel Clautiaux, Saint-Quentin (Aisne); Gué- 
ret, Chatel-sur-Moselle (Vosges); Mispleare, Tourcoing 
(Nord): Georges Huet, Clamecy (Nièvre); Jacquet 
Edgar, Cannes (Alpes-Maritimes); H. Fontas, Blida 
(Algérie); Charles Dauwe, Nœux-les-Mines (Pas-de- 
Calais); Bels fréres, Rivesaltes (Pyrèénées-Orientales); 
Georges Crochet, Chamonix (Haute-Savoie); Michel 


AVIS | 
CHANGEMENTS D'ADRESSE Aimé, Hautmont (Nord); Bonneville, Les Andelys 


: Nos lecteurs sont instamment priés, lorsqu'ils nous 
“rivent une lettre nécessitant une réponse ou une trans- 
Mission, de vouloir bien joindre un timbre à 0.25. Nous les 
Visons, en même temps, que nous ne faisons aucun envoi 
Dntre remboursement et que toutes les commandes d’abon- 
ment, de volumes ou de publicité, doivent être accompagnées 
d leur montant. Il nous est matériellement impossible, 


au J Fe 
taux actuel des marchandises, de procéder autrement. 


Tous jes changements d'adresse doivent être accompagnés (Eure); Jean Cros, Narbonne (Aude); Erraux, Hirson 


de (Aisne); Flubaker, Valentignez (Doubs); Georges 


En timb : 0 fr. 75 Buttner, Bron (Rhône); Laurens, Villers-Cotteret 
res pour frais de réimpression de nouvelles bandes. : à ; LS 
(Aisne): Desmarquoy, Amélie-les-Bains (Pyrénées- 
R + Orientales); Moers, Hautmont (Nord); G. Rougey, 
€Merciements. Pauillac (Gironde); Bernard, Châlons-sur-Marne 
ni — Renée Carl, Marcel's, Olga de Kirpotine, Ver- (Marne); Albert Raffin, Bornel (Oise); Albert Raffin, 
Oles, 


Bornel (Oise), Henri Feys, Lille (Nord). 

MM. Merlin, Grand-Fort-Philippe, par Gravelines 
(Nord): L Pecas, Lyon (Rhône); Aguerrebery, Saint- 
Gaudens (Haute-Garonne); Germain Camille, Le Thil- 
lot (Vosges); Le Président de la Fraternelle du Pays 
d'Auge, Dives-sur-Mer (Calvados); Le Directeur du 
Cinéma Familia, Angers (Maine-et-Loire); Le Direc- 
teur de l'Omnia et du Select, Lorient (Morbihan). 


MM. À. C. Pruvost, Sckram’son; Pierre Smith; doc- 

Ur, R. Livet, à Paris; 

Potier et Lanzone, La Garenne-Colombes 

. Coutarel, Puteaux (Seine); Pierre Brun, Fon- 
4Y-sous-Bois (Seine); Prieur, Saint-Mandé (Seine); 


Dre Goblot, Suresnes (Seine); Hervet, Alfortville 
ne); 


te 


(Seine): 


VICTOR MOORE 


dans un petit chef-d'œuvre 
d'HUMOUR 
de GAITÉ 
et d'une note 


DRAMATIQUE 


très originale 


C POING... 
D'HONNEUR 


4 ACTES ÉDITÉS PAR 
- AUBERT - 


" est impossible de rester insensible au charme de cette 
ti :: COMÉDIE DRAMATIQUE :: :: 
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Mlles Marthe Mathias, Dijon (Côte-d'Or); Meslin, 
Angers (Maine-et-Loire). 

Mmes Bouillon, Anzin (Nord); Vve Mirault, Seles- 
tat (Alsace). 

MM. Michel, Davos-Platz (Suisse); Heracles Voutchi- 
nas, Beyrouth (Syrie); sont avisés que leur abonne- 
ment au Courrier est inscrit. 

Tous nos remerciements. 


Les changements d'adresse de : 

MM. Hervet, Alfortville (Seine); Maxime Blot, Cha- 
renton (Seine); René Vanmassenhove, Houdaïin (Pas- 
de-Calais); Liabel, Nice (Alpes-Maritimes), sont 
effectués. 

% 


Deux clous sensationnels. 


Il y aura dans un prochain film que présenteront 
les Films Erka, deux clous sensationnels : 

Un naufrage, un vrai naufrage en pleine mer au 
milieu d’un orage effrayant. L'eau sans pitié qui 
dèferle, écrase et brise. Les ponts et les cabines mis 
en pièces, le navire colossal qui disparaît. Au sein de 
l'Océan en furie, un homme et une femme s’accrochent 
à une épave. 

L'autre clou cest l'extraordinaire reproduction 
d’une évasion hardie et folle prise dans une véritable 
prison. 

Ces deux épisodes tragiques, émouvants au suprême 
degré, prennent place en une intrigue, bâtie sur une 
idée neuve, une intrigue aux péripéties sans cesse 
renouvelées d’un intérêt toujours plus aigu jusqu’au 
dénouement. 


Se 


Les films scientifiques chirurgicaux. 


Une sériede ces films a êté projetée au Select Palace, 
à Rennes, le mercredi 25 janvier. Le D' Wallet, de Pa- 
ris, les présentait. Ils offrent le plus grand intérêt 
pour l’enseignement. Les professeurs, les étudiants, 
les médecins de la ville se rendirent en foule au Select 
Palace pour assister à cette unique séance spéciale- 
ment donnée à leur intention. Ces interventions chi- 
rurgicales sont filmées de grands maîtres : le P' Bil- 
let, du Val de Grâce, le P' Aubaret, de Marseille, le 
P: Paul Bar, de Paris, le D' Doyen. 


ROBERT JULIAT 


24, RUE DE TRÉVISE, PARIS (9°) 
Téléph. : Bergère 38-36 


— 


Sage initiative. 

Un incendie de forêt, provoqué par l'imprudenc® 
d'un-passant, etla mise en œuvre de tous les moyen® 
expérimentés pour combattre le sinistre, tel est le is 
tif d’un film, actuellement étudié au Ministère 
l’Instruction publique et qui sera projeté sur l'écran 
dans toutes les communes des régions forestières 
avec l'appui du Touring-Club. 


<e 


Propagande par le Cinéma. 


En Amérique : Des dispositions ont êté prises 
projeter dans toute l'Amérique une série de films SP” 
ciaux, destinés à stimuler le commerce d'exportation 
Ces films seront tournés sous la direction du départ® 
ment du commerce. 

En Belgique : A la suite du succès remporté par Je 
films de la Mission Rouma en Amérique, le ina 
Grocustein, attaché à la maison militaire du Roï,a fait 
parvenir à la Chambre delCommerce de Bruxelles 
une proposition ayant trait à la création d'une pr 
pagande par le cinématographe. Ne 

Plusieurs Chambres syndicales ont déjà adhéré 3 
cette idée, 4 

Le film représenterait les grandes usines, les curi0" 
sités naturelles et architecturales du pays. 


+ 


Le Roi et le Cinéma. 


Le bureau de la Fédération Belge vient de recevoir 
la lettre suivante : : 

« J'ai eu l'honneur de placer sous les yeux dt RO! 
les deux requêtes datées du 18 janvier que vous ave? 
bien voulu apporter au Palais lors de la démarche gt 
vous avez faite au département du grand-maréchà 
de la Cour. 

« L'une de ces pétitions concerne les taxes qui char 


pouf 


A D EE D GES ES et Ce PR 6 


LE MEILLEUR DES APPAREILS DE PROJECTION 


“LE VERDUN” 


æ Poste complet dernier modèle avec nouvelle Lampe à incandescence 


FABRICATION EXCLUSIVEMENT FRANÇAISE 


INSTALLATION DE SALLES — ENTRETIEN DE CABINES. 
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gent les spectacles cinématographiques ; l’autre, l’or- 
ganisation du contrôle des films. 


« Sa Majesté n’a chargé de transmettre la première 


de ces demandes à M. le ministre des finances, la se- 
conde à M. le ministre de la justice, en priant respec- 
tivement M. Theunis et M. Masson de leur réserver un 
examen bienveillant. 

« Le Roi désire aussi que je vous assure de l’atten- 
tion qu’il porte aux questions diverses qui intéressent 
l'exercice normal de l’industrie cinématographique. 


« Veuillez agréer, etc. 
«Le secrétaire du Roi, 


(S.) Max-Léo GÉRARD. » 
Mais ceci se passe en Belgique. 


se 


Le Cinéma au Maroc. 


On se rappelle du succès qu'avait obtenu M. Coif- 
fard, l'été dernier, en prenant l'initiative d'ouvrir en 
pleine rue Rouamezine, à Casablanca, un « jardin d’été 
cinéma ». 

M. Coiffard vient d’avoir une nouvelle et fort heu- 
reuse initiative ; il a installé en plein cœur de la ville 
indigéne, à l'intersection de l'extrémité des sougs et 
de l’entrée du mellah, .une fort coquette salle de 
cinéma plus spécialement destinée à la population 
musulmane et israëélite. 

Il passe sur son écran les meilleurs films. 


se 


Les Conseils municipaux s'intéressent au 
Cinéma. 
CHARLEVILLE (Ardennes). — Cinéma. — La direc- 


tion du cinéma de Rocroy demande une prolongation 
de baïl. Avant d’y répondre, le Conseil charge la 


— 


Commission des travaux d'examiner l’ancien bail ou 
de reviser le prix de location, qui est trop minime: Fe 
Conseil décide, en plus, que les séances de cinéma 
seront interdites les lundis de fêtes à Rocroi, à Hirat 
mont et à Hongréaux, et, ce dans l'intérêt des COM 
merçants et de la commune. 


* 
m 


EU (Seïine-Inférieure). — Cinéma. — Un nouvel 
abonnement est accordé à M. Salomez pour l'explor 
tation du Cinéma Eu-Palace au prix à forfait de 
1.200 francs pour l’année 1922. 

Le patronage paroissial, de son côté, versera 2 


se 
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Un Concours. 

L'Association Industrielle, Commerciale et Agricole 
de Lyon et de la Région, organise de concert avec à 
Conseil Général du Département, la Ville de Ly0 
Comité de la Foire, les Administrations et les 1h00 
triels des professions les plus intéressées, un cos 
cours d'Appareils Extincteurs d’Incendie qui 8€ tien 
dra à Lyon, le 6 mars 1922. 

L'Association Industrielle, Commerciale et A8 
cole, invite les Constructeurs désireux de participe? 
à ce Concours, à adresser au Siëége de l'A. I. C. A1 : 
rue des Marronniers, Lyon, leur demande d'inserip” 
tion, en indiquant toutes les caractéristiques des ap 
pareils qu’ils présenteront. n 

Les engagements peuvent être pris soit par les Ma 
sons soit par les Représentants. 

Les appareïls présentés, destinés spécialemen 
l'usage domestique et industriel, comprendront me 
appareils portatifs (à mains et à dos) les appareils 5! 
roues et les appareils à installations fixes. Sero 
exceptés les appareils à installations fixes reliès à de 
canalisations d’eau. 

L'Association Industrielle, Commerciale et À gricole 
attire particuliérement l’attention des Constructeuf# 
sur l'intérêt que présente ce Concours, qui par sa da 
et son emplacement sera une utile référence. 3 

Les intéressés trouveront à l'A. I. C. A., 10, rue de 
Marronniers, Lyon, tous renseignements compléme” 
taires. 
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POUR PAQUES 


QUO VADIS 


ÉFÉMOREEL- SÛUCCGES 
EST RÉEDITÉ.- PAR -AUBERE 
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Au Secours des Enfants Russes 


Ba 2 — 


A tous mes camarades, je fais cet appel pressant, je 
sais qu'il ne sera pas vain et qu’il sera entendu de tous, du 
plus petit au plus grand. Des millions d'êtres meurent de faim 
en Russie ! Parmi eux cinq millions d'enfants ! Des enfants! 
Vous rendez-vous compte de l’atroce chose ? Il n’est pas pos- 
sible que vous ne sachiez pas que cinq millions d'enfants vont 
mourir, d'une mort atroce, d’une mort intolérable, et que la 
Guerre, la Guerre infernale ne fut rien à côté de ce cauche- 
mar : La Famine Russe. 

Des enfants ! Leurs yeux sont éternellement habités par 
le rêve ; leur sourire est une aube; leurs premiers mots : un 
désir ; leurs soupirs : un espoir! et voilà que soudain leurs 
yeux n’expriment plus qu’une douleur sans fin, les mots ne 
sont plus que des plaintes, les soupirs ne sont plus que des 
râles : ils souffrent ! ils souffrent ! Et l'enfant n'est pas fait 
pour souffrir, il ne sait pas; il ne s'est pas encore forgé des 
mots ronflants qui le consolent; il ne connaît pas les phrases 
que les Hommes vont répétant sans cesse, il ne les comprend 
pas, il ne faut pas qu'il les comprennel Car il doit vivrel II 
tend avidement ses petits bras vers la Vie qu'il veut saisir, 
étreindre ! Il ne sait pas la Haine! Il ne sait rien que nous 
charmer de son cher babil enfantin ! Ne laissons pas, mes chers 
camarades, mourir ces tout petits que le scorbut ronge. Il faut 
les sauver à tout prix. Regardez vivre les enfants qui vous 
entourent, pensez aux promesses qu'ils représentent, et vous 
sentirez en vous le désir ardent qui fait battre le cœur plus 
vite, de contribuer selon vos moyens à sauver les enfants 
Russes qui là-bassousla neige, qui leur sert de linceul, meurent 
douloureusement, affreusement, par la faute des Hommes. 


Renée SYLVAIRE. 


Envoyer les souscriptions à Renée Syldaire, 11, rue Paul Déroulède, NICE 
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PRÉAVIS d'USAGE afférents aux Emplois exer® 
dépendant de la Catégorie des 
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LACÈES Conseillers sont tenus d'appliquer les usages et coutumes à défaut de convenij 
Préavis en usage. — Le lieu de compétence est celui où le travail est exécuté. — C'est l'en 
le temps du Préavis. — A défaut, il ÿ a obligation pour le demandeur de justifier l'exts 
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CONSEILLERS PRUD'HOMMES : P. RIFFARD (Cinéma), 22, rue tr 
FOURNIER (Concert), 12, boulevard Montm2 


Observations : B. Section du Bâtiment — C. Section Commerce. — M: É 
J. P. Justice de Paix: 
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Francs 


Franco par poste 


AN 


Le Manuel Pratique 


Les Projections animées.— Manuel pratique à l’usage des 
directeurs de cinéma, des opérateurs et de toutes les 
personnes qui s'intéressent à la cinématographie. Un 
volume broché de 175 pages sur beau papier avec 
plus de 60 gravures explicatives. 


S'adresser au Courrier Cinématographique, 28, bou- 
levard Saint-Denis, Paris. 


Le Manuel pratique, très clair, abondamment illus- 
tré, peut rendre de très réels services à nos lecteurs. 
Une collaboration connue groupe dans ce volume 
anonyme tous ceux qui, depuis l’origine de l’industrie 
cinématographique, s'occupent de la question, étu- 
diant, disséquant pour ainsi dire tous les instruments, 
expérimentant tous les modes d’éclairages,perfection- 
nant, inventant et surtout pratiquant continuellement 
l’art de projeter les films en public. Au demeurant, 
c’est un ouvrage remarquable, dont la place est mar- 
quée chez ceux qui s'intéressent au cinématographe. 

Toutes les questions y ont été traitées avec la même 
maîtrise, avec le même souci de la vérité, et une par- 
faite indépendance de jugement. 


TABLE DES MATIÈRES 


Le Cinématographe (Introduction). 

Première partie. — Cuap. I : L'Exploitation Cinéma- 
tographique : Généralités. — Les films. — Le pro- 
gramme. — Location des films. — Choix du pro- 


gramme. — Cnap.Il. — Dispositions à prendre pour 
l'ouverture d’une salle de spectacle cinématogr4” 
phique. — Extrait de l'ordonnance de la préfecture de 
police de Paris. — Autorisation d'exploitation d'un® 
salle à Paris. 

Deuxième partie. — Cuar. I : Appareils projecteurs" 
— Appareils à griffes. — Appareils à croix de Malte: 
— Appareils à cames. — Appareils d'amateurs. 
Cuar. Il: Choix d'un système. — Appareils Pathé, Gat 
mont, Demaria, Bonne Presse. — Nouveau cinémat0” 
graphe Guil. — Projecteur Pathé à cadrage fixe. — 
Appareil Ernemann Imperator. — Car. IIT: Installa 
tion d’un poste complet de cinématographie. 1. La 
salle. — 2. Dimensions à donner aux images. — * 
L'écran. — #4. La cabine. — 5. Le poste où appareil 
dérouleur. —6. Le système optique. — 7. Choix d'un 
éclairage : 1° lumière oxy-éthérique ; 2 lumière OXY° 
acétylénique ; & lumière oxhydrique ; 4° lumière élec” 
trique: production de l'électricité ; définition du cou 
rant électrique ; formes du courant; courant alternatif; 
transformateurs: bobines de Self: redresseur statique 
groupes électrogènes ; appareils constituant une 
installation électrique ; régulateurs automatiques ; 
lampes à arc ; charbons, ete. ete. — Cnap. IV : In# 
truction pour la mise en marche. Projections paf 
transparence et par réflexion.— Centrage de la lumière 
et mise au point. — Cuar. V : Conseils pratiques 
1. L'opérateur. — Entretien des appareils. — Entretie” 
des films. — 2. Causes d’insuccëés. — 3. Les bruits de 
coulisse. — Car. VI : Suppression des risques d'in 
cendies. Ecran de sûreté. — Volet automatique de 
sûreté. — Carter pare-feu. — Volet automatique de 
sûreté. —Carter. — La projection parlante. 
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a 
Aucun envoi n'est fait contre remboursement. Prière de joindr® 
à chaque commande de manuels son montant en mandat-poste: 
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Un Congrès National du Cinéma. 


La Société Française de l'Art à l'Ecole organise avec 
le concours de l'Etat et de la Ville de Paris, sous la 
Présidence du Sous-Secrétaire d'Etat de l'Enseigne- 
Ment technique et le patronage du Ministre de lIns- 
tuction Publique, un Congrès National des applica- 
tions du Cinéma à l'Enseignement. 

Ce Congrès comprend trois objets : 

1° L'orientation professionnelle ; 

2 L'enseignement technique ; 

3 L'éducation artistique. 

[l'aura lieu à Paris, au Conservatoire National des 
Arts et Métiers,les 20, 21, 22 et 23 avril 1922. 

Dés à présent le Secrétaire Général del'Art à l'Ecole, 

* Léon Riotor, Conseiller Municipal de Paris, 26, Quai 
de Béthune à Paris (IVe),reçoit les inscriptions et com- 
Munications et fournit tous renseignements utiles. 

Se 


La Promotion violette. 


Parmi les nouveaux promus, nous relevons le nom 
de notre ami E. Hebert auquel la rosette de l'Instruc- 
tion Publique vient d'être attribuée, au titre de publi- 
ste et de conférencier. 

Nous sommes heureux de voir cette distinction 
ACCordée au collaborateur artistique de Pathé-Con- 
SOrtium-Cinéma et à l’éloquent défenseur des intérêts 
de la corporation cinématographique. 

Se 
La Vérité. 

L'Agence Générale Cinématographique présentera 
Mardi prochain 1 février, à 10 heures, à la salle Mari- 
Vaux, le merveilleux film français La Vérité, scénario 
et réalisation de Henry Roussell, interprété par Emmy 
Lynn et Maurice Renaud de l'Opéra, Mlle Violette Jy1, 

M. Polack, de la Comédie-Française et Olivier. 

! = 
Criqui-Ledoux. 

La présentation du match national de boxe Criqui- 
jou sera faite mercredi prochain, 8 février, à 
_ h. 30, au Palais de la Mutualité, par Pathé-Consor- 

lum-Cinéma. 


SD UE REA Ne ER RE 
COMPTOIR du CINÉMATOGRAPHE 


Téléphone : ARCHIVES 24-79 
“# Maison EH. BLÉRIOT :- 
Gaston LARDILLIER, Successeur 


187, rue du Temple - PARIS 


MATÉRIEL CINÉMA NEUF ET OCCASION 
VENTE — ACHAT — ÉCHANGE 
Charbons pour lampes à arc ‘ CONRADTY ”, les meilleurs, les plus réputés 
Groupes Electrogènes ‘“ ASTER” 
Vente, Achat, Échange et Location de Films 


La Flamme du Désert 


DRAME. 
avec Géraldine Farrar et Lou Tellegen 


présenté mercredi dernier 


par es ‘FILMS, FRKA 


# est un Succés «A 


Pour conjurer la Crise. 

Le meilleur moyen est certainement de passer des 
programmes peu coûteux, mais admirablement sélec- 
tionnés et ne comportant que des films-vedettes, sus- 
ceptibles d'attirer et de plaire à tous les publics. Mais 
où trouver ces programmes ? À la maison E. de Tho- 
ran, 15, Boulevard des Batignolles, Paris (8°), conces- 
sionnaire des Grandes Exclusivités Mondiales. Cabi- 
ria, Jules César, Spartacus, Maciste 1°, Sapho, Le 
Juif-Errant, Judas, Les Zingaris, Vénus Aphrodite, 
La Libre Belgique, Rigoletto, Cavalleria Rustican«, 
etc. Exploitants! ne manquez pas de nous demander 
nos prix spéciaux pour séries de 5 à 10 programmes à 
succés. 

Retenez bien l'adresse E. de Thoran, 15, boulevard 
des Batignolles. Paris (8°). Téléphone : Central 71-34. 


Se 
Le Ciné-Relief. 

Une nouveauté Cinématographique vient d’éclore et 
fait grand bruit dans le monde Cinématographique 
de notre ville: Le Ciné Relief. 

La sensation du relief est obtenue par un dispositif 
permettant de prendre plusieurs vues dans des angles 
différents sur une seule pellicule. Le système peut 
s'adapter sur tous les appareils de prises de vues 
actuels, Gaumont, Pathé, Debrie, ete. Il en modifiele 
principe ; ce film positif ainsi obtenu peut être projeté 
sur les appareils de projection ordinaire, sans aucune 
modification du poste ni de l’écran. 

Les premiers essais de M. Chavaroux, l'inventeur, 
sont concluants. Souhaitons que cette invention fran- 
çaise ne s'éloigne pas hors de nos frontières, car elle 
nous assurera pour quelques années une place prépon- 
dérante. 

Se 
Omission. 


La photographie de Mile Lucienne Legrand, dans la 
Vivante Epingle, que nous avons publiée dans la 
deuxième page de notre dernier numéro, sort des 
ateliers Henri Manuel, 27, rue du Faubourg Mont- 
martre. 
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Présentations. 


La prochaine production de United Artists, Douglas 
Fairbanks dans l’Excentrique,sera présentée le jeudi 
17 février, au Cinéma Max Linder, à 10 heures du ma- 


tin. Ce film sortira le 2{ avril. 


* 
*k * 


Lundi 6 février, Pathé-Consortium présentera au 


Théâtre des Champs-Elysées, à 2 heures, La Terre du 
Diæble, film de Luitz Morat. 


* 
* * 


Mardi 7, L’A. G. C. présentera, à Marivaux, à 
10 heures, La Vérité, comédie dramatique, scénario et 


réalisation de M. Henry Roussell. 
L'OPÉRATEUR. 


DERNIÈRE HEURE 


Nous apprenons, par un coup de téléphone 
d'un de nos confréres, la douloureuse nouvelle 
de la mort foudroyante du sympathique metteur 
en scène Henri Pouctal, enlevé le 3 février par 
une congestion. 

le journal étant sous presse, nous donnerons 
à huitaine les détails sur cette mort qui affecte 
profondément l’industrie du film dans laquelle 
M. Henri Pouctal ne comptait que des amis. 

L'inhumation aura lieu le Dimanche 5 Février 
à 11 heures. 

On se réunira à la Maison mortuaire, 39, bou- 
levard de la Chapelle, (18). 


ERP RE NE 
BIBLIOGRAPHIE 


LL 25 41 21 21 
Vient de paraître : 
L'Agenda Lumière-Jougla 

L'Agenda Lumière,édité par la Société des Plaques 
et Papiers Photographiques A. Lumière et ses Fils, 
en 1905, pour la première fois, est devenu depuis la 
fusion de cette Société avec la Société des Plaques, 
Pellicules et Papiers Photographiques J. Jougla, 


en 1911, 
L'Agenda Lumière-Jougla : 


Toutes les personnes qu’intéresse à un point quel- 
conque la photographie connaissent cet ouvrage, 


1 


IMAX GLUCKSMANN 


vade-mecum indispensable à ceux qui pratiquent cet 
art. Ils ont pu apprécier les renseignements qui faci 
litent leur tâche en même temps qu'ils évitent des 
tâtonnements ou des insuccés. 

La rédaction de l'Agenda a procédé cette annë 
une révision complète detous ses chapitres et appo 
de nombreuses modifications qui seront appréciées 
par tous nos lecteurs. Cet agenda étant le leur, ils 
sont priés de bien vouloir signaler les erreurs où 
omissions qui auraient pu être commises et dont 
l'administration tiendra compte dans la prochaine 
édition. 

Voici quelques renseignements sur les usines for” 
mant aujourd’hui le domaine de la Société Union Pho- 
tographique Industrielle, Etablissements Lumière 
Jougla réunis, Société au capital de 6.720.000 francs 
dont le siège social est à Paris, 82, rue de Rivoli, sous 
la direction commerciale de M F.de Geninville. 

Les usines Lumière, à Lyon-Monplaisir, et Jougl 
à Joinville-le-Pont, continuent à fabriquer respecti® 
vement, comme par le passé,les plaques, papiers a 
produits photographiques qui ont fait leur renommée 
universelle, et chacune d'elles conserve ses fabrica” 
tions spéciales. C'est ainsi que les Plaques Auto 
chromes pour la photographie des couleurs continuent 
à être exclusivement produites à Lyon. 

La Direction des usines de Lyon-Monplaisir reste 
confiée à MM. Auguste et Louis Lumiére, celle des 
usines de Joinville-Le-Pont à M. Joseph Jougla et à 
M. Gaston Jougla, son fils. 


e à 
rté 


a; 


sous 


Nous apprenons que va paraître incessamment, 
an” 


la direction de notre confrère Raymond de Chatt 
court, une nouvelle revue hebdomadaire de Théâtre ë 
d'Art. 

Son titre : Bravo! 

Magnifiquement illustré et rédigè par des écrivains 
appréciés de tous, Bravo s'annonce comme un gran 
journal de combat pour l'Art Français, dans toutes 
ses manifestations. 


LLA 
PP LL 


Maison très connue, la plus ancienne d€ 
la place, s’occupant de tout ce qui concerñ 
la vente du matériel de cinéma, demande 
concession de marques de films français el 
étrangers. S’adresser à G. L. au Journal. 


mme") 


La plus importante Maison Cinématographique 
de l'Amérique du Sud 


Maison principale : BUENOS-AIRES, Callao 45-83 — Succursales : SANTIAGO DE CHILI, Agustinas 728 ; MONTEVIDEO, I 8 de Julio 966 


| Exclusivité de tous BEAUX FILMS pour les Républiques ARGENTINE, CHILI, URUGUAY et PARAGUAY 


Maisons d'achat : NEW-YORK, 220 West 42 th. St. — PARIS, 46, Rue de la Victoire (IX*), Tél. : Gut. 07-13 } Re 


RL 
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Vous qui cherchez toujours 
des Films Comiques vraiment gais, 


Vraiment intéressants, avez-vous vu 


# Le Virtuose 
Présenté mercredi dernier par les FiLMS* FRKA 


La Photographie des “Intérieurs” 


par M. H. BouRéE 
STE 


nr Photographie des « Intérieurs » est chose 
D ment plus malaisée à réussir que celle des 
“ Jets en plein air. Les difficultés à vaincre sont 
°mbreuses et souvent imprévues, aussi n’ai-je 
la prétention de les passer toutes en revue et 
0re moins celle de formuler des règles absolues 
Pour les résoudre. Toutefois, il m'a semblé que 
A JUeS conseils pourraient être utiles au débu- 
RER à celui qui ne pratique qu'exceptionnelle- 
ce genre de travail. 
du donc traiter d’abord plus particulière- 
ment la question de la photographie des apparte- 
aires ou si l'on préfère des « intérieurs ordi- 
a. S». J D rene plus CACCHICIEMENE 
et j'es de quelques édifices, salles publiques, etc., 
b more que mes indications permettront d’em- 
ant e novice la réussite des sujets les plus cou- 
aborg Cette première étape franchie, il pourra 
Sraphie avec plus de chances de succès la photo- 
Cia rs de sujets présentant des difficultés spé- 
»€td’ailleurs souvent telles que les meilleurs 


r à 
teurs ne les affrontent pas sans une certaine 


Perplexite. 


L Intérieurs ( ordinaires » 
Rare, JU 00 photographie des intérieurs « ordi- 
tie] » tels que chambres, salons, etc., il faut en 
de l'a Pe éviter d’avoir une fenêtre dans le champ 
la à ré car même avec des plaques antihalo, 
ait ; Xposition de cette partie du cliché condui- 
Aüestion” échec. Les temps de pose dont il sera 
n plus loin s'entendent avec des fenêtres 
ettoyées et sans rideau de mousseline. Si 
tres sont salies, les poses peuvent augmenter 


94 250/0. Avec les rideaux, il faut augmenter 


les vi 


de 50 à 75 et même 100 pour cent selon leur épais- 
seur. 

Notons d’ailleurs que l'emploi des rideaux de 
mousseline est en général à conseiller, caf la 
lumière ainsi diffusée est moins crue et tend à 
diminuer les contrastes. Eviter par conséquent, 
toutes les fois qu’on le pourra, d'opérer lorsque 
la pièce est en partie éclairée par le soleil. 

Si l'appareil dont on dispose ne permet vas de 
procéder à la mise au point sur verre dépoli, on 
se contentera de régler le tirage sur une distance 
qui sera approximativement la moyenne entre 
le plan le plus rapproché et le plan le plus éloigné 
du sujet vu dans le viseur (1). On obtiendra la net- 
teté suffisante en diaphragmant à f/16 pour les 
petits formats. Avec les appareils 9><12, ce même 
diaphragme pourra suffire, s’il n'y a pas unetrop 
grande différence de plans, c’est-à-dire si le sujet 
est compris entre 6 et 10 mètres. Mais si le pre- 
mier plan est très rapproché, il ne faudra pas 
hésiter à diaphragmer à f/22 ou même à f/30. 

Lorsqu'on peut mettre au point sous le voile 
noir, on procède à cette opération sur un plan 
moyen et à toute ouverture de l'objectif, puis on 
réduit le diaphragme jusqu’à ce que la-netteté soit 
satisfaisante partout. Si, dans un milieu faiblement 
éclairé, la visibilité devenait insuffisante pour 
permettre l'appréciation de la netteté au fur et à 
mesure que l'iris se ferme, on pourrait placer une 
bougie allumée à la limite antérieure, puis à la 
limite postérieure du champ, en vérifiant la net- 
teté de la flamme sur le verre dépoli. 

Bien que « l’intérieur» qu’on se propose de pho- 
tographier « tel qu’il est », nous interdise en prin-, 
cipe d'y apporter des modifications, il ne faut 
cependant pas hésiter à supprimer ou à déplacer 
une table ou une chaise qui seraient exagérément 
près de l'appareil par rapport à l’ensemble du 
sujet, car on obtiendrait ainsi un premier plan de 
dimension anormale et d’un flou inadmissible. On 
enlèvera aussi un objet capable de faire une tache 
malencontreuse, tel un coussin blanc au milieu 
d'un ensemble de draperies foncées; on vérifiera 
si les glaces, les cadres garnis de verres, etc., ne 
reflètent pas vers l'objectif un éclat lumineux 
désagréable, ce qui sera facilement évité par une 


(1) Pour plus de précision, la mise au point serait réglée 
sur la moyenne géométrique des deux distances considérées, 
c'est-à-dire la distance calculée en divisant le produit de 
ces distances par la moitié de leur somme ; si, par exemple, 
les deux plans extrêmes sont à 2 et 6 mètres de l'appareil, 
la mise au point serait réglée sur une distance de (12 : 4 —3) 
soit 3 mètres. (N. d.1. R.) 
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légère modification de leur inclinaison ou un petit 
déplacement de l’appareil. 

En un mot on évitera dans la mesure du possi- 
ble tout ce qui pourrait constituer un « halo ». 

Les plaques à employer seront de préférence 
anti-halo (1). Les pellicules conviendront égale- 
ment. Pour avoir un meilleur rendu des couleurs 
il sera bon d'employer des émulsions orthochro- 
matiques, ou mieux, panchromatiques, avec 
écran (2). 

En règle générale, il vaut mieux ne pas em- 
ployer des émulsions rapides, mais des plaques 
de sensibilité courante qui sont plus tolérantes 


aux écarts de pose. Certaines plaques modernes! 


rendent déjà assez bien les valeurs des couleufs 
sans écran, et peuvent aussi être fournies avec 
enduit anti-halo. Elles sont hautement recomman- 
dables. 


Temps de pose 


La question du temps de pose constitue une 
difficulté autrement ardue que lorsqu'il s’agit de 
l'opération en plein air. On prône souvent l’em- 
ploi d’actinomètres à papier sensible pour résou- 
dre le problème, et je reconnais que, dans cer- 
tains cas, ces auxiliaires peuvent fournir des 
indications utiles. Mais celles-ci sont lentes à 
obtenir en raison du temps nécessaire au noircis- 
sement du papier. 

En outre, le renseignement obtenu doit être 
corrigé selon la nature et la couleur du sujet, ct 
cette correction est souvent d’une telleimportance 
qu'on ne commet guère plus d'erreur en appré- 
ciant d'emblée tous les éléments du problème. 

D'ailleurs aucun instrument, même parfait, ne 
pourrait nous indiquer la « pose exacte » de l’en- 
semble en raison des écarts de luminosité sou- 
vent considérables qui affectent les diverses par- 
ties d’un « intérieur ». Il faut surexposer au 
maximum les plans clairs pour obtenir du détail 
dans les régions sombres, mais comme, même 
avec un développement bien conduit, et même 
avec des émulsions lentes, la tolérance à la surex- 
position a des limites, il en résulte que la solution 
cherchée ne peut être mathématique, mais seule- 


(x) Il faut veiller aussi tout spécialement à la propreté 
des lentilles de l'objectif, les démonter et les nettoyer s’il y 
a lieu, car la poussière créerait un halo d’une autre nature, 
même avec des plaques anti-halo. 

(2) Un écran de coefficient 4 à 6, selon la sensibilité chro- 
matique de l’émulsion utilisée, sera en général suffisant. 
C'est par ce même coefficient qu’il faudra natureHement 
multiplier les temps de pose donnés par la table que l’on 
trouvera plus loin. 


. ‘ — ?, 
ment plus ou moins heureuse selon qu'on s'est 


arrêté à un compromis plus ou moins judicieux 

L'essentiel est de savoir raisonner dans chaqut 
cas particulier. Les quelques exemples que l'on 
trouvera plus loin fixeront le lecteur sur la M 
thode à employer.- 

Afin de dégrossir la question, j'ai établi un@ 
table de temps de pose très largement calculée 
pour les pfemiers plans bien éclairés et qui donne 
des résultats satisfaisants quand il s’agit de pho” 
tographier des « intérieurs ordinaires » ne présen 
tant pas de difficultés spéciales. 

Les poses indiquées en secondes conviennentà 
des plaques de sensibilité ordinaire. Le dit 
phragme est supposé réglé à F/16. 

En conséquence, avec des plaques très rapides 
on posera 3 fois moins, et avec des plaques ultr? 
rapides on posera 5 fois moins. Avec des pellicules 
on posera 2 fois moins. Enfin si on adopte une 
ouverture différente de F/16 on en tiendra éV” 
demment compte (1). 


Temps de pose sur un «intérieur ordinaire ? ÿ 
F/16 et plaque de sensibilité « ordinaire »:. 


Constantes. — 10 secondes s’il n’y a qu'un? 
fenêtre. 

6 secondes s’il y à plusieurs fenêtres ou u10 
très grande baie. 


Coefficients. — 1 à 6 ou 7 selon la tonalité génê 
rale des murs et tentures (1 pour blanc, 3 à * 
teinte moyenne, 7, très foncé). 

1 à 4 selon l’état du ciel (soleil, ciel blanc, © 
gris, ciel sombre). s 

1 à 3 selon que les fenêtres laissent voir le Ci 
ou sont plus ou moins masquées par des arbref 
par une maison en face (aux étages inférieurs SU 
tout), etc. 

1 à 2 selon qu’on opère en été ou en hiver. 

Notons enfin que ces indications se rapportent 
aux heures de bon actinisme, soit de 9 heures” 
3 heures en été et de 11 heures à 1 heure en pleif 
hiver. En dehors de ces heures on devra augme 


el 


(x) Voici une échelle de concordance des diaphragnt 
«US. » employés sur quelques Kodaks et du système F 
généralement adopté, 

URSS SPL ONU TES 16 32 64 128 256 
qe 1/4 1/5,6 1/6,3 1/8 f|xx f/16 f/22 f/32 f/45 1/64 


Dans le système U. S. les nombres varient comme Jef 
luminosités. Donc avec le diaphragme 128 on poser Re. 
fois plus qu'avec le diaphragme 7 et 16 fois plus qu'avec 
n° 8, Le même tableau nous montre pareillement que 1 à 
pose trouvée est de 5o secondes, par exemple, à f/16, ell 
sera 4 fois moindre à f/8, soit 12 à 13 secondes. 


el 
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54, 


AN, 


. la pose et deux heures avant le coucher du 
Oleil il faudra la doubler ou la tripler. 


Exemples 


Le Vers 3 heures en été, photographie d'un 

à n éclairé de 2 fenêtres. Les murs sont blancs, 

or en tapisserie claire, ambiance géné- 

ne nn Le temps est gris, peu couvert. On est 

_. étage d'une maison dans une rue ordinaire 
€ maison à 5 étages en face. 

De Le nous indique : 6 secondes pour le 
js Ê de fenêtres, à multiplier par 1 pour la 
: naltté, par 3 pour l’état du ciel, par 2 à cause de 
Cran constitué par la maison d’en face. 

à pose sera donc 6xX1xX3x2 — 36 secondes. 

Î, — Vers 11 heures en décembre, photographie 

er, salle à manger. Une seule fenêtre, murs 

2e us de papier nuance cachou, mobilier chêne, 

nee vertes, ambiance assez foncée, ciel blanc 

ve ant, on est au 5° étage et on voit le ciel au tra- 
rs de la fenêtre. 

D era 10, pour la fenêtre unique, multi- 

ciel Par 5 pour la tonalité, par 2 pour l'état du 
se 1 pour la qualité du jour reçu par la 

re, et par 2 pour l'hiver. 
à pose sera donc : 10x5x2X2 — 200 sec — 
M. 20 sec. 

ee va Dans une maison de campagne, salle 

Di en bibliothèque, une seule fenêtre à 
. vitres pour protéger du froid. Boiseries 

oncées, mobilier cuir foncé, plafond chêne. 

ë 3h. 1/4 de l'après-midi, en fin février (cou- 
Ste du soleil à 5 heures), temps très couvert, 

"re à vue dégagée. 

D once est très foncée et les circonstances 
dns avorables. Raisonnons donc : L'application 
. table nous donne d’abord 10 secondes, pour 
ee unique, à multiplier par 1 pour l'am- 

a : très sombre, par 4 pour l’état du ciel, par 2 

Ja saison, par 2 pour l'heure tardive. 

ri 10X7x4x2»%2 -— 1.120 secondes — 18 mi- 

en chiffres ronds. 

1550 nous avons des doubles fenêtres, d'où une 

e luminosité de 10 à 25 0/0, et à l'heure tar- 


d' 


dive à laquelle nous opérons la lumière baissera 
encore pendant la pose. Il sera donc prudent de 
majorer le résultat donné par la table de 30 à 40 0/0 
et de poser environ 25 minutes à F/16. Il va de soi 
que si nous opérons avec un appareil de format 
réduit à grande tolérance de netteté et que nous 
puissions opérer à f/8, la pose tombera à 6 ou 
1 minutes. 

Dans la majorité des circonstances, les calculs 
très simples dont j'ai donné des exemples condui- 
ront à des indications suffisamment précises. 
Mais s'ils peuvent presque toujours servir de 
point de départ à nos appréciations, il y a lieu de 
les modifier lorsque le sujet imposé n’est plus une 
« pièce ordinaire ». 

(La Revue Française de Photographie.) 


813 


Le Visiophone 


Cet accessoire de projection, baptisé assez bizar- 
rement par son inventeur d'un nom gréco-latin, 
est destiné aux chefs d'orchestre qui accompa- 
gnent d'un commentaire musical la projection 
d'un film : ilest destiné à faciliter la concordance 
du rythme cinématographique avec le rythme 
musical. 

Pratiquement, jusqu'ici cette concordance n’a 
jamais été réalisée. Les chefs d'orchestre s’appli- 
quent à suivre de leur mieux la vision animée en 
exécutant des partitions-macédoines, de vastes 
pots-pourris où ils s'efforcent de faire coïncider 
tour à tour les valses lentes avec les situations 
heureuses et les marches funèbres avec les situa- 
tions tragiques ; mais, malgré toute leur attention 
et leur dextérité, ils n'arrivent pas à éviter les 
bavures de la musique aux moments où se succè- : 
dent à l'écran les rapides métamorphoses de l'ac- 
tion. Le lamento empiète parfois sur la scène 
joyeuse, ou bien il faut étouffer brusquement un 
allegro qui s'était jeté étourdiment en pleine tra-. 
gédie. La couleur musicale déborde les contours 
de la réalisation cinégraphine, donnant une im- 
pression aussi fâcheuse qu'une gravure en cou- 
leurs dont le repérage a été défectueux. 


= 


PEL ELEELEEEEEEEEEEE EEE EE EEE EEE EEE EEE EE EE EEE 
0 


Voulez-vous faire réparer et d'une façon 
irréprochable, vos appareils cinématographiques 
bar des ouvriers consciencieux et de la partie 


Adressez-vous au MÉCANIC-CINÉ 


Félix LIARDET 


17, Rue des Messageries, 17 (10°) 


Travail exécuté exclusivement par des ex-mécaniciens 


de la Maison CONTIN SOUZA 
APPAREILS DE TOUTES MARQUES 


LC 


CP 


Le meilleur remède à ces discordances consiste 
à laisser au rythme musical sa liberté et à y asser- 
vir le rythme de la vision animée. Pour cela, il 
faut pouvoir modifier à tout instant la vitesse de 
déroulement du film, et c'est à quoi sert le visio- 
phone. Le visiophoniste, qui peut être le chef 
d'orchestre où un de ses intrumentistes placé en 
un point quelconque de la salle, a sous la main un 
curseur : d’un coup de pouce, il peut, pour rattra- 
per la musique, varier la fréquence d'images, de- 
puis 10 images par seconde jusqu’à 28 images par 
seconde. 

Deux fils électriques relient son curseur à un 
frein électromagnétique qui freine instantanément 
le mouvement du projecteur cinématographique 
pour le ralentir au degré voulu. Ce frein est cons- 
titué par un électro-aimant dont les pôles embras- 
sent le disque obturateur; on sait que, dans ces 
conditions, il se produit dans le disque métallique 
des courants de Foucault qui ralentissent le mou- 
vement, comme si celui-ci s’effectuait dans un 
milieu visqueux. 

L'appareil, créé par l'ingénieur Andreau, s'adapte 
à tous les projecteurs; l'opérateur projectionniste, 
dans sa cabine, n’a pas à s'occuper du réglage du 
visiophone. 


dos se 


Le ciné-pupitre 


Cet autre appareil, qui a éié imaginé par un 
jeune ingénieur parisien, M. Ch. Delacommune, 
est aussi destiné au chef d'orchestre. Il lui donne 
d'abord, comme le visiophone, la possibilité de 
graduer la vitesse de déroulement du film;en 
outre, il met sous ses yeux la partition musicale, 
à la ligne convenable. 

: Pour obtenir cette coïncidence entre la cadence 
de la musique et les images fugitives, M. Delacom- 
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mune a pensé à faire dérouler ligne par ligne, 
sous les yeux du chef d'orchestre, la partition d’ac 
compagnement, imprimée sur une longue bande 
de papier... Cette avancée est commandée auto 
matiquement par le déroulement même du film: 
Un repère lumineux indique à chaque instant les 
mesures demusique qui correspondentexactement 
aux images projetées. De plus, deux lampes de 
couleur s’allumant tour à tour, marquent la C2 
dence métronomique indispensable dans le cas de 
danses, défilés, etc. Si cette cadence est trop 
rapide ou trop lente, un simple rhéostat, placé 
sous la main du chef d'orchestre, lui permet de 
ramener le rythme de projection au rythme norma 
de l'exécution. 

Le ciné-pupitre ne permettra pas seulement à la 
musique cinégraphique de préciser et d'épanouif 
sa formule, il aura aussi sa place marquée dan$ 
tous les milieux où l’on considère le cinéma comme 
un précieux moyen d'enseignement et de vulgaf” 
sation. 

La bande-musique dont nous venons de parler 
sera alors remplacée par une bande-texte. Si de 
vant le pupitre un lecteur-conférencier pren! 
place, on se rend compte qu’il lui sera aisé de gui 
der sa lecture sur l'avancée de la bande, donc süf 
le déroulement du film. 

Un deuxième appareil de synchronisme, le ciné 
bruisseur, permet de reproduire automatique’ 
ment, en parfaite correspondance avec le film 
tous les bruits essentiels auxquels nos oreilles 
sont habituées : vent, pluie, vagues, tonnerre 
avions, autos, etc. 


Se 


La Projection Cinématographique 
en mouvement ralenti 


Cette projection est obtenue par le merveilleux 
appareil ralentisseur de M. Labrely, qui permet 
d'enregistrer un mouvement à la fréquence de 
à 300 vues par seconde, pour le projeter ensuite, 
sous forme de mouvement, quinze ou vingt fois 
plus lent. 


LE FASCINATEUR 


fi Vous désirez récetoir régulièrement 
‘Le Courrier” souscritez un abonnemenñt 


Pour la France: 25 fr. — Pour l'Étranger : 50 fr. 
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LES BEAUX FILMS 


LA PETITE PROVIDENCE 


Présenté le 31 janvier 1922, à l'Electric-Palace, par M. L. Aubert 


Une comédie au succès certain, dont le scénario 
Captive et intéresse à la fois, par son caractère 
d'une actualité brûlante. Voilà une excellente 
manière d'exposer une thèse sociale en la ren- 
dant attrayante, c'est-à-dire assimilable par tous 
Sous difficulté. Comme j'ai déjà eu souvent l'occa- 
Sion de l'écrire ici : il n’y a pas de sujets passion- 
ants ou ennuyeux. Il n'y a que des façons 
adroites ou maladroites de traiter ces sujets et le 
metteur en scène et le scénariiste les rendent 
agréables ou monotones selon leurs qualités ciné- 
Sraphiques, l'intelligence et le métier qu'ils pos- 
Sèdent, 

La Petite Providence, c'est la délicieuse Mary, 
Petite-fille de l'écrivain sociologue Bernard. Très 
honnête mais utopiste, Bernard provoque à son 
insu par ses articles des mouvements révolution- 
aires parmi les ouvriers des usines Trawels. Un 
des meneurs, Edwards, réussit à entraîner avec 
lui quelques camarades, et au cours d’une discus- 
Sion avec le directeur général, il voit ce dernier 
tomber tout à coup frappé d’une attaque d'apo- 
Plexie. 

Hugues Trawels, le fils du défunt, doit prendre 
la direction des usines. Ne connaissant rien aux 
affaires et conscient de ses responsabilités, le 
Jeune homme décide de revêtir le bourgeron bleu 
Êt de travailler comme un simple ouvrier. Hugues 
ViVaittrès en dehors de l’usine. La supercherie 
Passe donc inaperçue. 

Mêlé à la vie de ses ouvriers, Hugues commence 

entrevoir leurs misères et leurs peines. Il 
devient même camarade d'Edwards, la tête 
Chaude. I] fait la connaissance de Bernard et ne 


tarde pas à remarquer le charmant minois de 
Mary. 

La jeune fille est en effet la petite providence de 
deux jeunes orphelins et elle redoute que l'Assis- 
tance publique ne les lui arrache. 

Grâce aux soins de Hugues, une vieille amie des 
Trawels, Mme Armis, veillera sur les orphelins et 
prendra même Mary comme secrétaire. 

Un jour, Edwards, renvoyé des usines et traquê 
par la police qui le surveille, se réfugie chez Ber- 
nard et y cache des explosifs. A l'arrivée de deux 
détectives, Edwards s'enfuit par la fenêtre, mais 
Bernard est arrêté. Furieux Edwards décide de 
tuer Hugues Trawels. 

Au courant de l'arrestation du vieil écrivain, 
Hugues a obtenu sa mise en liberté. 

De son côté, Mary, affolée à l’idée du crime 
qu'Edwards lui a laissé entrevoir, se précipite 
chez Hugues Trawels. Elle arrive à temps pour 
détourner le coup et sa surprise est grande en 
reconnaissant dans Hugues le jeune ouvrier 
qu’elle aime. Edwards n’est pas moins étonné. 
Hugues pardonnera à Edwards, à Bernard. Il 
améliorera le sort de ses ouvriers, et il épousera 
la délicieuse Mary. 

Miss Bessie Love est simple, émouvante et vrai- 
ment exquise dans le rôle de Mary Bernard. La 
mise en scène est soignée et juste. Le mouvement 


et le rythme des scènes sont satisfaisants. 


* 
LR) 


Une excellente fantaisie comique Fatty fait le 
coq et un intéressant documentaire, Paysages 
Corses, furent présentés avec succès au début de 


la séance. 
MARCEL YONNET. 


ER 
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A PROPOS DE “ LA NUIT DE LA SAINT-JEAN 


M. Robert Saidreau a adapté puis animé une 
tragique nouvelle de MM. Robert Francheville et 
Pierre Chanlaine. Au pays basque, le cabaretier 
Etchebat a épousé la belle Andréa dont il est fort 
jaloux. 

Andréa danse dans les posadas de la ville pour 
pouvoir nourrir son enfant, car le père de cet 
enfant, Juan, la quitta un jour à la suite d’une 
rixe. 

Etchebat supporte mal sous son toit la présence 
de ce bâtard. 

Il n’a d’yeux que pour sa fille, Pépita, issue 
d’un premier mariage. 

La fête de la Saint-Jean approche. Il doit y 
avoir à cette occasion de grandes réjouissances. 
Etchebat a pavoisé son auberge. Il veut obliger 
Andréa à danser bien que l'enfant de celle-ci soit 
mourant. 

Andréa s’y refuse. Alors rencontrant dans la 
cour Juan, son rival, revenu au pays, Etchebat, 
ivre de haine, lui saute à la gorge. 

Pendant ce temps une femme masquée danse à 
l’auberge le fandango promis. 

Etchebat, meurtri, battu et fou de rage, se préci- 


Cinematografista 


situazione eccezionale in Francia, 


AbAanseasacses ea a 


% Scrivere: M. A. DUMÔLE, 28, boulevard St-Denis, PARIS 
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potendo presentare incontestabili garanzie professionali e finanziere, 
avendo ufficio installato nel centro di Parigi, 

e tutto il personale necessario al buon andamento d’una impresa commerciale 
prenderebbe rappresentanza d’una gran matca straniera. 


pite sur la femme masquée qu’il croit être Andréa: 
11 l’étrangle et quand il soulève le masque de la 
malheureuse, il reconnaît Pépita qui, par compas" 
sion, a pris la place et le costume de la danseuse: 

L'interprétation avec Jean Dax et Mme Marie 
Russlana Doubassof en tête, est véritablement de 
tout premier ordre. 

« La Procession locale », « Les Feux de la Saint: 
Jean » que les enfants du village traversent ef 
sautant au-dessus des flammes, « Le corps à corps 
au couteau dans le bouge, « Le Fandango tra 
gique », autant de tableaux saisissants de la vie 
basque qui situent l’action et corsent le drame: 
La mise en scène fait honneur au talent et au goût 
de Robert Saidreau. Je signale un effet de tech 
nique fort habile : Andréa revoit subitement 
Juan qui l’a quittée depuis plusieurs années. Sof 
émotion puis son trouble sont suggérés par üf 
flou qui s’exagère même en une sorte de brouil- 
lard passant entre l'œil de la femme et le person” 
nage. 

La Nuit de la Saint-Jean ajoute un nouveat 
succès à ceux de « l’Union-Eclair ». 

MARCEL YONNET:. 
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L'AGENCE -GÉNÉRALE CINÉMATOGRAPHIQUE 


presente 


EMMY: LYNN & MAURICE RENAUD oe L'OPéRA 


dans ; 


LA VÉRITÉ 


Comédie Dramatique de HENRY-ROUSSELL 


La Mode à l’Écran 


LS se 


Non, ma petite Simone, je n'irai pas à Tours 

{présider » — c'est ton expression — aux prépa- 
latifs du mariage de ta belle-sœur. 
. C'est une jeune fille charmante, pour laquelle 
Jéprouve une réelle amitié, mais ma présence 
Auprès d’elle n’étant nullement nécessaire, souffre 
ue je remette mon voyage au printemps. 

Mady épouse le fiancé de son choix. Les deux 
familles, qui s'accordent à merveille, s’ingènient 
Pour leur installer une maison spacieuse, élégante 
et Confortable, selon leur goût; un mois à l'avance, 
tout sera prêt, réglé, ordonné! 

Tout concourt donc à la réalisation du rêve de 
Cette charmante enfant : c'est un véritable conte 
de fées et je n’ai vraiment que faire en ce beau 
Conte, 

Tout autre est la situation de ta cousine de 

aiSonneuve. 

Tu sais toutes les difficultés que Françoise a 
lEncontrées avant de pouvoir se fiancer à Georges ? 

les sont loin d’être complètement aplanies! 

nimaginable est le nombre de parents de tous 
Srades qui prétendent vous aider à faire votre 
°nheur selon leurs principes et leurs idées! 

Enfin, tout s'arrange... à peu près. 

ais, pour se marier à Paris il faut,non pas être 
ne être trois, à l'heure présente. 

Je m'explique. Il faut une fiancée, un fiancé et 
Un appartement. 

. … 408 le cas qui m'intéresse particulièrement 
J'ai la fiancée, le fiancé, mais je n’ai pas du tout 

APpartement III 

Dr je cours toute la journée, Françoise et 
lancé en font autant. 

arielques vagues comparses, des parents, des 

es des employés d'agences, nous imitent, mails 

: résultat jusqu’à ce jour. 

t malgré toutes ces difficultés il faut songer 


aux toilettes, quand même, car le temps passe et 
le grand jour approche. 

Pour consoler — si elle en a vraiment besoin — 
Mady de ma non venue, dis-lui que j'accepterai 
bien volontiers de lui commander sa toilette de 
mariée. 


3 
CL, PHOCEA 


FLORENCE REED 
élégante interprète de La Panthère noire 


Je t'envoie quelques idées glanées à cet effet. 

En principe, tous les tissus sont admis pour une 
robe de mariée: le voile décide bien souvent du 
choix que l’on doit faire. 

Trop de lourdeur, de somptuosité sont à éviter, 
ainsi que les garnitures nombreuses et les bijoux 
de prix. 
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Il faut que cette robe soit élégante tout en res- 
tant discrète, simple, d'un goût parfait: ce n’est 
pas toujours chose aisée. 

Récemment, à Saint-Philippe-du-Roule, une 
jeune épouste portait une robe de crêpe satin, 
d’un blanc légèrement teinté; les manches. palpi- 
tantes comme des aïles, étaient faites d'un superbe 
point à l'aiguille. 

Un manteau de cour de même dentelle partait 
des épaules et se drapait en une ligne très harmo- 
nieuse. 

Un fin cordon de fleurs d'oranger soulignait la 
taille basse. 

I1 se retrouvait encerclant le voile de tulle. 

Voici une idée qui permet d'employer des den- 
telles de famille et de les montrer dans tout leur 
éclat. 

Mais quand ce trésor ancestral fait défaut, il est 
mille façons de le remplacer. 

Est-il, en effet, rien de plus séduisant qu'une 
robe de fin crêpe de satin blanc drapée selon 
l'harmonie des formes et qu'un bouquet de roses 
et de fleurs d'oranger retient sur le côté ? 

Une petite traîne qui semble s’échapner de ce 
bouquet accompagne la marche un peu tremblante 
de la jeune mariée. 

Plus riche est une robe de mariée en crêpe 
marocain dont la grande traîne carrée est, ainsi 
que le bas de la jupe, bordée d'une fine dentelle 
qui peut être de prix. 

La ceinture basse et le décolleté sont bordés 
d’une guirlande de fleurs d'oranger. 

En drap blanc, j'ai vu une toilette simple et char- 
mante. 

Simplement drapée, sa garniture consistait en 
un gros bouquet de fleurs de lis à la taille-et en 
un ruban de moire qui garnissait les manches de 
crêpe Georgette et l’encolure. 

Voile en tulle brodé. 

Le satin souple fait de jolies toilettes qui peu- 
vent être simples et cependant très élégantes: il 
a les préférences de beaucoup de fiancées qui 
apprécient les reflets chatoyants de ce tissu, reflets 
qui donnent quelque éclat au visage toujours un 
peu pâle en ce jour d'émotion! 

A Saint-Augustin, ces jours derniers, une jeune 
mariée portait avec beaucoup de grâce une robe 
en satin lamé argent. Une ceinture de tulle blanc 
se nouait de chaque-côté en grosses coques qui 
formaient ensuite deux longs pans se terminant 
en traîne. 

C'était délicieux, vaporeux, mais d’une fragilité! 

Aussi admirée était une robe de crêpe marocain 


blanc à longue traîne très souple. Décolleté en 
bateau, manches longues. Ceinture de fleurs 
blanches. 

Réminiscence jolie : la jeune mariée tenait à Ia 
main un bouquet de mêmes fleurs nouëées d'un 
flot de rubans et de dentelles anciennes. 

Charmant cadeau, n'est-il pas vrai ? 

Assez originale est cette toilette que j'ai aperçue 
chez un de nos couturiers en renom. 

Une robe de velours mousseline ivoire: le cor” 
sage simplement garni d'une collerette en fine 
dentelle plissée. 

La jupe assez ample se fronce sous le corsag® 
plat, lequel est terminé par deux volants de den: 
telle plissée qui ont ainsi des allures de petite 
basque. 

Traîne assez longue, se terminant en deux 
pointes serpentines. 

Un grand succès a été remporté par Mlle X.… 
lors de la cérémonie religieuse de son mariage. 

Elle était habillée d’une longue tunique de def’ 
telle blanche lamée argent sur un fourreau de 
crêpe satin. 

Quelques boutons d'oranger se mêlaient au* 
roses blanches disposées en torsade à la taille très 
basse. 

Le voile, posé à la vierge, se fleurissait des 
mêmes roses très épanouies. 

Et la robe de Françoise ? 

Cela, c’est un secret. : 

Maintenant, je te quitte. Une lettre m'arrive qu! 
m'indique deux appartements, un aux Ternes 
l’autre à Picpus: il y a, paraît il, de ces côtés, uñ 
vague espoir. . bien vague tout cela! 

Je crois bien, ma chère Simone, que je vais 
laisser mon appartement de Passy à ta cousine et 
te demander, pour quelque temps, l'hospitalité à 
Tours. 

Cela te conviendrait-il ? 

Ta marraine, 


P. C. C. CoMTESsE AMARANTE- 


La Maison H. Blériot, LARDILLIER 
successeur, 187, rue du Temple, Paris, 
informe sa nombreuse et fidèle clientè!e 
qu’elle a reçu ses charbons ‘“Conradty'” 
les meilleurs et les plus réputés, €! 
qu'elle lés livre à des prix défiant tout€ 


concurrence. 
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L'AGENCE GÉNÉRALE CINÉMATOGRAPHIQUE 


présente 


EMMY LYNN & MAURICE RENAUD e L'Opéra 


dans s 


LA VÉRITÉ 


Comédie Dramatique de HENRY-ROUSSELL 


Le “ Courrier * Financier 
SC 


La tendance, déjà faible ces jours derniers, est deve- 
nue franchement lourde cette semaine, les acheteurs, 
Complètement démoralisés, ayant liquidé la majeure 
Partie de leurs positions à l'approche de la liquida- 
tion. Il en est résulté une baisse brutale de presque 
toute la cote, et, sur certains titres, les différences de 
Cours sont assez importantes pour que les règlements 
Menacent d’être quelque peu difficiles. 

‘On ne peut donc guère espérer en une reprise immé- 
diate, d'autant que l'émission du Crédit National, en 
ours actuellement, va absorber toutes les disponibi- 
lités du public. Il faut donc, raisonnablement, prévoir 
Une période encore assez longue de marasme, durant 
aquelle la cote aura tendance à s’effriter encore. 

L 11 2 

La Raffinerie Say (actions ordinaires et actions de 
Priorité) a été une des seules valeurs un peu animées 
Ces temps-ci. Aprés de larges fluctuations de cours 
dans les deux sens, elle a, finalement, perdu un ter- 
l'ain appréciable. 

On sait que cette Société a réalisé, durant son der- 
nier exercice, des bénéfices considérables qui, portés 
au bilan pour 53 millions, s'élèvent en réalité, du fait 
des amortissements effectués, à 80 millions environ ; 
et cela pour un capital total de 38.250.000 francs. 

Ces résultats, si brillants, ont paru, malheureuse- 
ment, à beaucoup, trés excessifs, d'autant qu'ils ont 
été réalisés sur une denrée de toute première nèces- 
sité : le sucre. Effectivement, diverses plaintes furent 
déposées ; et elles ont abouti à l'inculpation, pour 
8péculation illicite, de trois administrateurs : MM. 

eytel, Letord et Tinardon, et des cinq directeurs de 
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ja Société. L'instruction suit son cours, actuellement, 
et il est impossible de préjuger des suites qu’elle com- 
portera. Il semble difficile, toutefois, que l’on puisse 
étouffer l'affaire, car le scandale est de taille, et il 
intéresse directement le public tout entier (notre con- 
frère, l'Illustration Économique et Financière,a fait 
justement remarquer que les bénéfices réalisés par la 
Say représentaient une sorte d'impôt de 2 francs perçu 
sur chaque individu, en France). 

Ce n’est, d’ailleurs, pas tout. Le bruit a couru, ces 
temps derniers, que le fisc allait poursuivre la Société 
pour dissimulation de bénéfices. La nouvelle n’est pas 
confirmée : mais elle est plus que vraisemblable, car 
le dernier bilan — pour ne parler que de celui-là 
__ fait ressortir, lorsqu'on l'examine attentivement, 
des « modifications de postes » pour le moins trou- 
blantes. 

Enfin, et cela nous en avons déjà parlé, la fixation 
dudividende a donné lieu à des manœuvres de bourse. 
regrettables. On a, tout d’abord, laissé courir le bruit 
que là répartition n’atteindrait que 67 francs, par ac- 
tion ordinaire ; et ce n’est que lorsque la baisse ainsi 
provoquée eut permis de ramasser du papier à bon 
compte, qu’on annonça officiellement la distribution 
de 167 francs. Les dirigeants de l'affaire profitérent- 
ils eux-mêmes de ce «coup de Bourse », qui permit 
aux gens bien renseignés de ramasser, en 15 jours, 
près de 500 francs par titre? Nous ne le savons; mais 
on peut,raisonnablement, se poser la question. 

Il y aurait, encore, beaucoup à dire, sur l'opération 
financière projetée, et qui consiste danse l'échange de 
deux actions privilégiées contre une action ordinaire. 
Si, À la faveur des dernières répartitions et des cours 
pratiqués actuellement, la combinaison apparaît 
comme intéressante pour les porteurs d'actions de 
priorité, il suffit de jeter un coup d'œil sur le montant 
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Robert JULIAT 


24, Rue de Trévise, PARIS (2: 
Téléphone : Bergère 38-36 — Métro : Cadet 


NOUVEAUX MOTEURS UNIVERSELS, 
SIMPLES et de CONSTRUCTION SOIGNÉE 

70-110-220 VOLTS 
FOURNITURES GÉNÉRALES POUR CINÉMAS 
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1/15 à 1/2 HP. 
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des dividendes, durant ces dix dernières années, pour 
se rendre compte qu'ils risquent fort, au contraire, 
d’être dupes. 

Bref si l’action ordinaire Raffinerie Say peut paraî- 
tre intéressante aux cours actuels, en tenant compte 
uniquement des résultats du dernier exercice, il n’en 
est plus de même à la réflexion. De graves mécomptes 
sont à craindre, du fait des instructions en cours 
actuellement ; et, même si la Société s’en tirait, cette 
fois-ci sans grands dommages, elle serait, assurément, 
obligée dans la suite de... modérer ses appétits. Une 
diminution considérable des répartitions ultérieures 
semble donc certaine, et cela conduit, naturellement, 
à penser que les cours actuels sont nettement sur- 
faits. 

RAyYmonD BOULIÈRE. 
ee. 


LE CINÉMA ET LA FINANCE 


Les principales valeurs traitées en Bourse 


Au Parquet 
dernier cours dernier 
cours précédent dividende 
Actions Pathé Cinéma 275 » 301 » 6 » 
Actions Établissements Gaumont 218 » 220 » 13 » 


Obligat. 5°/ Etablissements Gaumont 345 » 345 » 25105 
En Coulisse 


Actions Établissements L. Aubert 107 » 105 50 10 » 
— Cinéma Exploitation 265 » 289 » 25 » 
— Cinéma Omnia-Montmartre 100 » 103 » » » 
— Cinémas Modernes nn 20500 124 » » » 
— Cinéma Eclipse 31025 51225 D) 

Hors-Cote 
Parts Cinémas Modernes 57 » 61 50 > » 
Parts Cinéma Éclipse 20 50 20 50 » » 
LL 22 2] 


Optique, appareils de précision, 
photographie, cinématographie. 
Le développement de l’industrie cinématographique 
dans les divers pays d'Europe 

Dans son rapport sur le budget des affaires étran- 
gères, M. Noblemaire a insisté particulièrement sur 
l'utilité que le gouvernement aurait à développer 
notre propagande cinématographique afin d’aider nos 
diplomates et nos agents consulaires à assurer notre 
expansion commerciale. 

Voici quelques renseignements sur le développe- 
ment de la cinématographie dans les divers pays 
d'Europe. 

Allemagne: Le nombre des éditeurs allemands varie 
entre 80 et 100. Les importateurs sont au nombre 
d'une cinquantaine environ. Le gouvernement alle. 


ol 


METTEURS-EN-SCÈNE, ÉDITEURS 


Faites titrer vos films par les 


ATELIERS FANTASIA 


TYPOGRAPHIE & DÉCORATION 


ordonnées par le peintre-graveur 


LUCIEN- BOUCHER 
TOUTES LES APPLICATIONS DE LA 
PEINTURE AU CINÉMA - EXÉCUTION 
D'ŒUVRES ORIGINALES ANIMÉES 


PIERRE ATATRAS, Directeur 
PARIS=I3,ISRUE PLAT, PARIS (28:) 
_MÉL. ROQUETTE : 22-68 - 


mand a fixé à 180.000 mètres le contingentement de 
15 0/0 de l'édition allemande pouvant être importé de 
l'étranger. On peut déduire que la production alle- 
mande varie entre 1 million et 1.200.000 mètres de né- 
gatifs par an. s 

L'importation des films étrangers est réglementée 
rigoureusement et presque prohibée. 

Le nombre approximatif des salles de spectacles 
était, fin décembre 1920, de 3.731 ce qui représente envi- 
ron une salle pour 16.000 habitants. . 

Angleterre : Il existe environ une centaine d’édi- 
teurs anglais. Une seule maison (Eastmann-Kodak- 
Harrow) fabrique elle-même le support. On peut 
compter un nombre approximatif de 3 à 4.000 salles 
de spectacles cinématographiques. 

Autriche : En Autriche, il existe une quinzaine 
d’éditeurs, la plupart de fondation récente et encore 
de peu d'importance. 

42 maisons de location dont une dizaine d’impot- 
tantes, toutes maisons autrichiennes à l'exception 
d’une maison française et d’une maison italienne. Il Y 
a actuellement en Autriche 518 cinémas. 

Belgique : En Belgique, il n’y a pas à proprement 
parler de maisons d'éditions nationales, 70 inspecteurs 
et loueurs étrangers fournissent la production qui 
comprend environ chaque semaine 30 à 40.000 mètres 
présentés à la clientèle d’exploitants. 

Le nombre approximatif des salles de spectacles 
cinématographiques est d'environ 800, ce qui repré- 
sente un peu plus d’une salle pour 10.000 habitants. 

L'importance des films impressionnés est en grande 
majorité constituée par les marques américaines sui” 
vies par les marques françaises et italiennes. 

Il existe actuellement 7 à 800 cinémas. . 

Italie : Il existe en Italie, une cinquantaine de mai: 
sons d'éditions dont 20 sont groupées en union et 
20 autres sont d’une importance tout à fait secondaire 


William FOX 


Nr 
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présente (auovuo S OR LT 
Lundi 6 Février 1922 
“ à 2 heures très précises :: 
au 


PALAIS : MUTUALITÉ 


325 - Rue Saint-Martin - 325 


TONM MIX 


: DANS 


LA TERREUR 


Comédie dramatique d'aventures 
(1.200 mètres environ) 


SUNSHINE COMÉDIE 


UNE 


AFFAIRE PASSIONNELLE 


Fantaisie burlesque (600 mètres environ) 


DICK & JEFF os 


DANS À 21, Rue Fontaine — PARIS (9e) 


VENTRILOQUE. ::::. 


Dessins animés (200 mètres environ) CE 
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— et une dizaine d'importateurs. Environ 2.500 salles 
de cinémas. 

Roumanie : Pas de maison d'édition — 15 maisons 
de location dont 2 françaises, 135 à 150 salles dans toute 
la grande Roumanie. 

Suisse: Aucune maison d'édition. 

Le nombre approximatif des salles est d'environ 160, 
soit environ une salle pour 18.750 habitants. 

Tehéco-Slovaquie:4 maïsons d'édition qui débutent. 

La plus grosse partie de l'importation est faite par 
l'Allemagne (54 0/0 contre 21 0/0 pour la France). 

Il existe environ dans la République tehéco-slovaque 
423 cinémas. 

(La Journée Industrielle). 
LL 12 3 
Avis d'appel 

Suivant exploit de Levé, huissier à Paris, en date 
du 21 janvier 1922, M. Félip Mir, ayant exercé le com- 
merce de films cinématographiques, 12, boulevard 
Poissonniére, à Paris, puis 58, rue Vasco-de-Gama, à 
Paris, demeurant actuellement 95, rue de Paris, à 
Franconville (Seine-et-Oise), a interjeté appel du juge- 
ment rendu par le Tribunal de Commerce de la Seine, 
le 21 octobre 1921, qui l’a déclaré en état de faillite. 

Les créanciers intéressés au maintien de la faillite 
sont priés de se faire connaître et de déposer leurs 


titres de créance entre les mains de M. Paul Armand, 


syndic, 17, rue Séguier, à Paris. 


L 11 2 
Achats et ventes de Cinémas 


Suivant acte reçu par M° Collard, notaire à Piney, 
le 14 janvier 1922, M. François Panella, directeur de 
cinématographe et Mme Maria Matheys, son épouse, 
demeurant ensemble à Troyes, rue Champeaux, 20, 
ont vendu à la Société Gleizes et Cie, dont le siège 
social est établi à Troyes, rue Champeaux, 20, 

Un établissement cinématographique appelé « Ciné- 
matographe Pathé » exploité à Troyes, rue Cham- 
peaux, 2, comprenant: l'enseigne et le nom commmer- 
cial et la clientèle y attachés, tout le matériel dépen- 
dant dudit établissement et le droit au baïl des lieux 
où il est exploité. 

L'entrée en jouissance a été fixée au jour de l'acte. 


Mlle Lascaud a vendu le cinéma qu'elle exploitait, 
66, rue de la Colonie, Paris. (Loi, 1e' février). 


——————————…—…—…—…—…—.…—…—…—…—…—…—…—…—…—…—…—…—…— —_—…—_—.—…—…—— 
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Ne Traitez rien sans prendre vos Renseignements! 


Une seule usine, solvable, de 
confiance (60° Année), faisant à 
des prix défiant toute concurrence 
du travail sérieux et non du bluff. 


G. BRUNEAUD, 25, Rue d’Alsace, Paris 
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Comptes rendus d’Assemblées générales 
Les actionnaires de la Cinéma-Exploitation, Eu 
dont le siège est à Paris, 24, rue Godot-de- Mauroÿ» 5 
sont réunis en assemblée ordinaire, sous la a 
de M. Gugenheim, président du Conseil d'adminis 
tration. 

Au cours de l’exercice clos le 30 septembre dernier” 
l'exploitation a suivi une marche normale; les péné: 
fices se sont élevés à 761.507 francs, en légère diminu” 
tion sur l’année précédente, mais il y a lieu de tenir 
compte des chaleurs exceptionnelles du dernier ëté 
qui ont amené une réduction de la clientéle dans les 
cinémas. 

L'assemblée, sur la proposition du Conseil, a fixé 
le dividende à 95 francs brut par action, la date de se 
mise en paiement étant laissée à la discrétion du 
Conseil. 

Quant au projet de remboursement partiel du capi- 
tal social dont le Conseil avait envisagé la possibilit À 
cette proposition reste à l'étude. 

Une assemblée extraordinaire a eu lieu à l'issue de 
l’assemblée ordinaire. Elle a décidé de modifier l'a” 
ticle 17 des statuts, de manière à porter à 9 le nombre 
maximum des administrateurs. 

D'autre part, conformément à l’article 54 des statutér 
l'assemblée ordinaire aura dorénavant la faculté 
décider l'amortissement total ou partiel du capit? 
social. 


e 
MM. les actionnaires de la Société Parisienne d 


- i- 
Cinémas, sont convoqués en assembléé extraof 


naire le 4 mars, à 11 heures, 20 bis, rue de la Boëtie 
(G. P. 30). 


Messieurs les actionnaires de la Société Anonyrnt 
Cinéma, au capital de 500.000 francs, Siège social : 
21, rue Cadet, Paris, sont convoqués en assemblée 
générale ordinaire pour le samedi 2% février, ‘ 
16 h. 30, 14, rue Vezelay, Paris. 


Ordre du jour : 


1° Rapport du Conseil d'administration et du COM" 
missaire des comptes sur l'exercice 1921. 

2 Approbation des comptes et du bilan pour l’ exe” 
cice ayant fini le 31 décembre 1921. 

3° Renouvellement du Conseil. 

4° Approbation des opérations faites par les adi 
nistrateurs avec la Société, et autorisation éventuelle 
à ceux-ci à en faire de nouvelles. 


mi 
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OCCASION Un appareil prises de vues 
———————————— 


marque «AMBROSIO» 
Parfait état avec pied et plateforme panora- 


Mique à vendre. S'adresser au Courrier. 


5 . . , . . e 
Fe Nomination d'un commissaire des comptes pout 
exercice 1922 et fixation de sa rétribution. 
(P::4 2-2-1922). 
DL 211: 


Avis 


Le Conseil d'administration de la Société anonyme 
dite Gallo Film, au capital d'un million de francs, 
AYant son siège à Neuilly-sur-Seine, boulevard Vic- 
tor-Hugo, 3 bis, a, à l'unanimité de ses membres, 
tcidé dans sa séance du 31 janvier 1922, 

De rapporter l'appel par lui fait du troisième quart 
Sur les 1.200 actions libérées seulement de moitié, 
l'eprésentant l'augmentation de capital effectuée en 
Yertu de l'assemblée générale extraordinaire du 
| Juin 1921, et d'annulsr, par suite, l'avis publié dans 
‘8 Petites Affiches du 12 janvier 1922; 

D'annuler aussi la convocation des actionnaires en 
Assemblée générale extraordinaire pour le lundi 

février 1922, et de les convoquer à nouveau en 
8semblée générale extraordinaire pour le mardi 

L février 1922, à 14 heures, au siège social, avec 
Srdre du jour indiqué plus loin. 

n conséquence, tous les actionnaires de la Socièté 
sont convoqués en assemblée générale extraordinaire 
Pour cette dernière date à l'heure et au lieu qui 
Yiennent d'être indiqués. 

k Ordre du jour : 

Dissolution anticipée de la Société; 

OMination d'un ou plusieurs liquidateurs amiables 
“diminution de leurs pouvoirs ; 

Quitus à tous les administrateurs. 
se Our avoir le droit d'assister à l'assemblée ou de s'y 
ne représenter, les propriétaires d'actions au por- 
HS doivent Poe au siège social, cinq jours at 
ce . avant l assemblée, leurs titres ou les ÉCÉPISSES 
D tnt le dépôt dans une banque ou un établis- 

ent de crédit. (P. A. 3 février 1922). 
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Modifications de Sociétés 


qe tivant acte sous-seings privés en date du 18 jan- 
de 1922, la Société des Cinémas d’Alsace-Lorraine a 
Es modifiée. Siège, 24, rue Godot-de-Mauroy. Capi- 
al: 1.000.000. 
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PHOCÉA- LOCATION 


8 - Rue de La Michodière - 8 


présentera 


à «Messieurs les Directeurs 


3 GRANDS FILMS 


ANSE 


- «= Le 8 Février 1922 - - 
au PALAIS de la MUTUALITÉ 


QABY PRINTEMP 


Comédie dramatique 
Interprétée par MARIA JACOBINI 


Le 9 Février à 10 heures 
- au CINÉ MAX LINDER - 


FILLE DES MONTS 


Comédie d'aventures 
Interprétée par MARY PICKFORD 


ET 


ABNÉCATION 


Comédie dramatique 
Interprèétée par SESSUE HAYAKAWA 
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Brevets d’Inventions 


IS SC 
Dispositif de sûreté pour cinématograpkhes, R, M. GEYER, 

BF 517.335 du 1°" septembre 1919. 

Obturateur disposé entre le film et le condensateur, 
que maintient ouvert un dispositif à force centrifuge 
entraîné par le déroulement de la pellicule, l’obturateur 
se fermant automatiquement en cas d'arrêt. [De très 
nombreux dispositifs équivalents ont été déjà décrits. | 


Cinématographe automatique pour publicité. Pierson film 

Laboratoires, BF 517.867 du 2 avril 1920. 

Le projecteur est mis en marche à heures prédétermi- 
nées par les émissions de courant d’une*pendule, portant 
des contacts aux points voulus du cadran; sitôt que le 
film à été projeté, la lampe s'éteint et le poste, fonction- 
nanb en sens inverse, rebobine le film. : 


Pied pour prise de vues cinématographiques.G. G. B. Tar- 
TARA, BF 517.508 du 19 juin 1920 (17 octobre 1919). 
Pied panoramique avec tête inclinable, toutes eom- 

mandes par vis tangentes. 


Oblurateur pour projections cinématographiques. R. Lx- 

DOUX, BF 517.522 du 27 juin :920. 

Obturateur métallique à pales courbes percées de nom- 
breuses perforations, la transmission du mouvement 
étant faite par une vis sans fin qui permet une avance 
variable. : 


Cinématographie en couleurs. J. Mason, BF 517.577 du 

22 juin 1920 (t{ mars 1919 et 19 février 1920.) 

Les pellicules positives portant sur chacune de leurs 
faces des images qui doivent être soumises à des traite- 
ments différents, sont tirées horizontalement au contact 
du liquide, un peu au-dessus de son niveau libre, la pel- 
licule une fois humectée pouvant être légèrement soulevée 
Sans que le contact soit rompu; dans ces conditions, la 
tension superficielle du liquide s'oppose à ce qu'il 
atteigne la face supérieure par les tranches ou par les 
perforations. 


Oblention des ( fondus » en ceinématographie. PETRA 
À. G. f. UrecrROMECHANIK, BP :58.213 du 8 juin r920 
(29 janvier 1920). 

L’intensité du faisceau lumineux qui traverse l'objectif 
est réduite en avançant progressivement dans ce faisceau 
un écran gris neutre désradé, rectiligne ou annulaire, 
qui peut être embrayé avec le mécanisme d'avance du film 
dans l’appareil de prise; ce dispositif peut être employé 
à déterminer le temps de pose, d'après la graduation qui 
correspond à l'extinction totale de l’image sur le verre 
dépoli, É 
Régénération des films cinématographiques, À. MEIsSNER, 

BP 158.229 du 12 août 1920 et BF 520.292 du.ro juil- 

let 1920 (5 février 1920). 

Après dissolution de l'argent, la gélatine estimprégnée 
de bichromate, le film ainsi sensibilisé pouvant être em- 


ployé à la copie des titres, par un procédé d’imbibition 
par exemple. 


Appareil et magasin pour prises de vues cinématogri 
phiques. R. GorpsamEen, À. Scney et L. ZuPNIK;, BI 
= 158.242 et 158.824 du 15 janvier 1921 (16 juin 1919). 
Magasins amovibles dispensant de la formation des 
boules habituelles de part et d'autre de la fenêtre 4 
projection et description d’un appareil utilisant lesdits 
magasins. 


Magasins pour appareils cinématographiques. C. E. AKE 

LEY, BF 518.893 du 30 juin 1920 (20 mai 1918). 

Le magasin renferme les deux bobines distributrice et 
réceptrice dans une boîte étanche avec une seule ouver” 
ture, donnant passage à la roue dentée de l'appareil: 
l'exposition se faisant par la dite ouverture. (Cet appa” 
reil avait été étudié pour les services de l’armée amér" 
caine en France), 


Tendeurs pour pieds d'appareils photographiques. C. E. 
AKELEY, BE 518.394 du 80 juin 1920 (20 mai 1918). 
Leviers articulés à ressorts reliant entre elles les bra!° 

ches du pied. 


Cinématographie de sujets en hauteur. F, KAUFMAN“: 
BF 518.426 du 20 mai 1919 (18 septembre 1918). 


Un système de miroirs placé devant l'objectif, tan! 
pour la prise de vues que pour la projection, permet d'en” 
registrer les verticales du sujet dans le sens le plus 1028 
de l’image, soit donc horizontalement. 


Cinématographie automatique pour publicité. F. OUTRE"? 
BP 158.874 du 21 janvier 1921 (12 février 1920). > 
Appareil pour film continu, avec dispositifs de réfrigt" 

ration et ventilateur, contenu dans une caisse incombu*" 
tible dont toutes les ouvertures sont garniés de toiles 
métalliques ; l'éclairage est fourni par une lampe à incan” 
descence qui ne peut être allumée que si la porte est 
fermée et le ventilateur en action. 


Appareil cinémalographique d'amateurs. G. G. B. TAF 
TARA, CA 22.013 du 12 décembre 1919 au BF 494.500 
du 6 janvier 1919. 

Débrayage du moteur assurant le fonctionnement aut0 
matique, de façon à permettre la prise de vues image P2? 
image (appareil « Sept. »). 


(Revue Française de Photographie) 
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Les Abant-Premières 


SCD 


Select-Distribution 


Snobisme : Histoire d'amour d’une donnée invraisem- 
lable mais qui pourra cependant plaire beaucoup. 
l y a des chercheurs d'impossible même dans le public 
des cinémas ! 
Snobisme est un film que jouent avec goût et intelli- 
Sence deux artistes bien assortis, Martha Mansfield et 
0nway Tlearle. 
Charlie chez le professeur Dingo. 
essin animé très réussi et agréable à visionner. 
Sacré Cupidon. 
es morale pour un centime la leçon que donne ce (Sa- 
üupidon » ! 
à Suivra-t-on ? 
Chi Lo Sa? 
En tous cas, film amusant. 
1 Select Revue, no 12. Très bonne documentation, excel- 
te photo. 
ES 
Les Grandes Productions Cinématographiques 
La mouche dorée. 
ce film auquel il manque peu de chose pour être une 
Yre très belle. 
1) Scénario est de la banalité et Olaf Fonss rappelle, à 
ains moments, un artiste fort apprécié, M. Mosjoukine. 
Son jeu, fortintéressant, gagnerait à être mieux contenu 
Par ses partenaires. 
de Lu tel que, ce film mérite d’être vu et se place dans 
Onnes productions. 
Par la force et par la ruse. 
l Grand ciné-roman en 12 épisodes dont Pearl White est 
éroïne, 
nou le titre, The Black Secret, ce film à épisodes à ob- 
U en Amérique un certain succès qu'il retrouvera ici. 
earl White est très à sa place dans le rôle principal. 


Union-Eclair 
D ur dispose. Charmante histoire d'amour comme il 
tive quelquefois dans... les romans. 
amour propose plutôt, et la vie dispose... 
Vérité. il parait qu'on ne peut mettre cela en cinéma : la 
n'est pas photogénique ! 
Lrd une fois de plus, L'Amour dispose, au mieux, de 
Tusion, illusion ! 
Cette Jeunesse ! 
te amusante dans laquelle les situations les plus em- 
ées se dénouent avec une facilité un peu déconcer- 
8, mais c’est bien joué! 
Ue faut-il demander de plus ? 
Algérie Agricole. 


TT See =: 
ilm intéressant et d’une réelle valeur. 


-.— 
Agence Générale Cinématographique 
Clarence a découché. 
De veut film, servi par des interprètes agiles et aux 
Cocasses, est amusant. 
elques acrobaties, bien présentées réjouiront les ama- 


e 
(rs de l’agilité et du sport. 


Un terrible dilemme. 

Un film de valeur tant par le scénario que par la très 
belle interprétation de Warren Chandler. 

C'est un drame d'une facture émouvante et surtout vrai- 
semblable! 

Le jeu de Warren Chandler est d’une sobriété, d’une 
vérité, d’un naturel rares. 

Il extériorise merveilleusement tous les sentiments com- 
plices et nombreux de son rôle. 

Cet artiste assure le succès de ce film. 

May Mac Avoy est sa partenaire : c’est une artiste intelli- 
gente et jolie. 

Charlot musicien. 

Film qui laisse entrevoir tout ce que le talent de Charlie 
Chaplin pourrait être s’il abandonnaitles accessoires de son 
succès ou plutôt de sa popularité. 


Phocéa-Location 


La fabrication des pipes. 

Film documentaire qui intéressera tous les fumeurs et 
même ceux qui ne fument pas ! 

Il est bien présenté. 

Julot fait la fête. 

Syd Chaplin interprète cette fantaisie. 

Ne pas confondre. avec Charlie Chaplin : aucun rapport 
quant au talent. 

-.— 


Société des Films-Eclipse 


La charretle fantoche. 

Film comique bien fait pour accompagner la comédie 
sentimentale, voire même dramatique, qu’il précédait. 

Un compte rendu détaillé de Bénitou a été fait dans le 
dernier numéro du Courrier par notre collaborateur M. 
Yonnet. 

Je me contenterai donc de souligner toute la qualité etla 
beauté de la mise en scène. 

Depuis quelque temps, bien des metteurs en scène 
situent l’action de leur film en Béarn mais — pour qui con- 
naît bien la région — Bénitou est le premier film qui (fleure 
bon » ce pays. 

Et cela suffirait à lui mériter bien des compliments. 


Comptoir Ciné-Location-Gaumont 


Aux iles Orcades. 

Très beau film, photographie d’une luminosité parfaite. 

Parisette : »° épisode Le Secret de Madame Stéfan. 

Pendant que le banquier Stéfan court les coulisses des 
théâtres, sa femme est seule et triste dans leur princière 
demeure. Cela fait cinq ans qu’elle est mariée, et elle re- 
voit le jour où il l’a demandée en mariage, elle pense aussi 
à la petite fille qu’elle aeue avant la guerre et dont elle a 
caché l'existence à son mari. Cette petite est élevée à 
Mantes, chez Mme Parent, une jeune veuve de guerre, et 
passe pour la nièce de Cogolin. 
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Cogolin et Mme Stéfan profitent de la semaine anglaise 
pour se rendre à Mantes. Ayant eu vent de l’absence de son 
voisin, M. Lapusse, agent d’affaires des plus louches, envoie 
son acolyte « Binoclard » prendre l’uniforme du garçon de 
recette. Les fenêtres étant très rapprochées. c'est sans 
effort que Binoclard parvient à pénétrer chez Cogolin.Bino- 
clard revêt le costume qui lui va à ravir, comme dit le père 
Lapusse. 

Episode très intéressant dontl’intérêt estencore rehaussé 
par une mise en scène bien documentée et fort attrayante, 
telle la reconstitution du Foyer de l'Opéra. 

Le Moulin en feu. 

Christine, la femme du beau meunier Jacob, lui fit pro- 
mettre, à son lit de mort, qu’il se remarierait avec Hilda, 
sœur du garde forestier, qui serait à la fois bonne mère 
pour leur petit Hans et bonne femme pour son mari; elle 
lui recommanda en outre de se méfier de Lisette, petite 
bonne coquette et volage qui vivait au moulin avec eux. 
Jacob commence ses visites à Hilda qui, simple et gra- 
cieuse, aimait beaucoup le bon meunier et était, en retour, 
aimée par lui et son petit Hans. Mais Lisette voyait d’un 
mauvais œil ces visites devenir fréquentes, car si Jacob 
n'avait jamais pensé à elle, elle, par contre, se voyait déjà 
meunière et comptait bien v arriver par n'importe quel 
moyen. 

Lisette fit tant et si Lien qu’un beau soir, le meunier, 
attiré par les charmes enchanteurs de sa gracieuse et jolie 
petite bonne, eut une tentation si forte qu'il ne put résister 
au désir d'aller frapper à sa chambre. Mais ses prières 
furent vaines. Lisette fit la sourde oreille. Un instant après, 
Lisette, son petit paquet sous son bras, faisait comprendre 
au meunier qu'après ce qui s'était passé, sa place à elle, 
humble servante, n’était plus au moulin. Le meunier per- 
dant la tête, à la pensée de ne plus la revoir, la conjurait 
alors de rester et d'accepter de devexir sa femme. Jacob 
est obligé de s'absenter quelques jours. Mais il revient plus 
tôt qu’il ne l'avait pensé. Il trouve Lisette en train deflir- 
ter avec un de ses hommes de peine, réfugiés tous deux 
dans les combles de la maison, assis sous la poutre servant 
à arrêter le moulin. à 

Ne se connaissant plus, furieux de voir Lisette le trom- 
per avec un vulgaire valet, il n’a plus qu’une idée : se ven- 
ger. Sans réfléchir, tout à sa passion déçue, à sa rancune 
contre les amoureux qui le trompent dans sa propre de- 
meure, il se précipite dehors, tire la corde qui sert à arré- 
ter le moulin. L'énorme poutre s’abaisse et écrase sous 
son poids les deux amants enlacés. Et le remords vient 
alors, lancinant, obsédant, tiraillant la conscience troublée 
de Jacob, le teuaillant à chaque heure, à chaque minute. 

Pour y échapper autant que pour donner une maman à 
son petit Hans, il reprend son projet de mariage avec Hilda, 
étonnée du changement qui s’est opéré en lui et de l’alté- 
ration de ses traits. 

Le jour des fiançailles arrive. Soudain, un orage éclate, 
d’une effroyable violence. Jacob se précipite pour carguer 
les toiles des grandes ailes palpitantes quand, brusque, 
implacable, la foudre tombe, tuant net le malheureux meu- 
nier. Et tandis que le moulin achevant de se consumer dans 


les flammes, emporte avec lui son terrible secret, la pau- 


vre Hilda, veuve avant d’être épouse, recueille le petit 
orphelin à qui elle servira de mère désormais 

Ce scénario, tiré du roman de Charles Gjellerup, titu- 
laire du prix Nobel de Littérature, est fort bien réalisé par 
John Drunius et interprété par Anvers de Wahl, Nils Hill- 
berd, Klara Kjellblad, ete. 


La photographie est une pure merveille et l'incendie du 
moulin d'un réalisme très émouvant. à 
C’est un beau film qu'il faut faire connaitre au publit: 
L 11 2 
Films Erka 
Le compte rendu détaillé des deux films présentés par 
cette firme, L’Intrus, grande comédie dramatique, tirée 4° 
la nouvelle de O. Hepry, interprétée par Marie Dunn et Jack 
Pickford, et La Princesse est trop maigre, grande comédie 
gaie, interprétée par Mabel Normand, a été donné par notre 
collaborateur M. M. Yonnet dans le n° 4 du Courrier. 
L 11 2 
Super-Film Location ; 
Cette firme a présenté Fatty, Chevalier de Mabel, fil" 
comique, La Voltige de Neal Hart, drame d'aventures, © 
Passionnément, comédie dramatique interprétée par Hélén® 
Makowska. 


ee. 
Etablissements L. Van Goitsenhoven 
Une comédie dramatique, L'Amulette révélatrice, un@ co 
médie comique, Une carrière inattendue, un comique, el de 
tion de Fatty pipelet, et un plein air, Copenhague, formaie? 
le programme, fort appréciable, présenté par les Etablis5®” 
ments L. Van Goitsenhoven. 


L 21 1 
Société Anonyme Française des Films Paramount 
La rançon de l'honneur. 
Film dramatique interprété par William S. Hart. 
Qu'importe le flacon... dit-on. à 
L'ivresse — l'interprétation de William S. Hart — est % 
fine qualité et le flacon — le scénario — est, cette fois, 


valeur, 


Ce n’en est que plus agréable. 

Monsieur mon mari. 

«Il ne faut pas jouer avec le feu », telle pourrait êt” 
morale de cette comédie. 

Mais nous savons que les conseils reçus sont faits P 
ve pas être suivis ’ F 
Laissons doncla morale de côté et goûtons l'agréme? 
d'une comédie sentimentale et fine interprétée par Vivi®? 

Martin charmante dactylo en l’occurence. 
L 21 2 
Films Hérault 

Cette société française a présenté le 28 janvier son pi 
mier film, Le Double, réalisé par M. À. Ryder avec la col? 
boration de M. Vally, pour le scénario. : 

Ce scénario est fort discutable surtout au point de “ 
scientifique. ; 

Mais la réalisation du film est intéressante et mé 
qu’on s'y arrête. 

L'interprétation qui comprend Mlle Vaudry et Dalheym® 
MM. Lorette, Maillard, etc... est homogène. 

La photographie est très belle. 

.— 
Union-Eclair 

Le pauvre Village est un film français composé et mi 
scène par M. Jean Hervé, de la Comédie Française. / 

C'est un film soigné, mais qui, dans l’ensemble, manu 
de vitalité. de 

La cause en est sans doute au jeu trop conventionnel 
l'interprétation cependänt très bien intentionnée. 

Mais le désir de bien faire n’est pas toujours suffisant. 

Le pauvre Village est l'acheminement vers quelque pal 
de très bien que M. J. Hervé nousdonnera quelque proch®! 
jour. 


e la 


our 


rite 


s en 
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Pathé-Consortium-Cinéma 


Mon intention n’est pas d'attaquer ici l'œuvre de M.Henri 
Bordeaux. 


Je laisserai donc de côté tout ce qui pourrait sembler une: 


Atteinte à la valeur du littérateur pour n’envisager que 
Celle de l'adaptation cinégraphique d’un de ses romans les 
Plus connus. 

L'Ecran Brisé, roman dont le succès fut des plus flatteurs 
Pour son auteur, eut la fortune de tant d’autres : 

Une pièce en a été tirée et il faut reconnaître qu'à la 
Scène le résultat fut heureux. 

Mais succès littéraire et théâtral ne veut pas forcément 
dire succès cinématographiqueet je ne crois pas que l’adap- 
tation de l'Ecran Brisé réponde à l'espoir de son adaptateur 
et Connaïisse au Cinéma la fortune qui, en librairie et au 
héâtre, fut la sienne. 

. L'adaptation cinématographique est une tâche bien 
Mérate et je me demande fréquemment pourquoi nos met- 
€urs en scène ne s’en écartent pas davantage. 

Elle n’a guère jusqu'à présent, à part quelques rares 
SXceptions, donné lieu à grande satisfaction. 

Il est certain que le metteur en scène a tiré, au point de 
pue Cinématographique, tout ce qu’il pouvait de l’Ecran 

Tisé, 

Il me semble seulement qu'il aurait pu choisir une autre 
Œuvre que celle-ci qui — toute de vie intime, de luttes 
Mtérieures, choses très difficiles à extérioriser et que les 
Sestes ne peuvent que desservir —, était tout particulière- 
Ment à éviter. 

Cette erreur que je constate ne m'empêchera pas de dire 
Aue cette production E. D’Auchy Film est honorable et 
Aw’elle est supérieure à bien des films de ce genre, mais il 
est certain qu'avec un scénario d'une « visualité » plus aisée 
ous aurions eu l’occasion d’applaudir une œuvre beaucoup 
Plus intéressante et mieux réussie. 

M.E. D'Auchy nous doit autre chose. 

L'interprétation comprend Mile A. Lionel, Mme Thérèse 

äSSeur, et la petite Dagory, MM. Mauloy, A. Luguet et 

Varilley. 

Pathé Consortium-Cinéma, en éditant cette production, 
Qo"s montre qu'il encourage tous les efforts artistiques : il 

vient de l'en féliciter comme il le mérite. 


* 
« * 


Il me vient d’un peu partout la nouvelle que Le Crime de 
10 Arthur Savile est impatiemment attendu par le public 
Tee L'Empereur des Pauvres est un gros succès de loca- 
Tant mieux, tant mieux! 
> Et ce sera certainement le même publie qui appréciera 
88 deux œuvres, si différentes pourtant! 


* 


* * 
é ie la main d'Irène, — Il faut faire bien des choses pour 
HT la main d'Irène, pensez-vous ? 
vei On, il suffit d’avoir un peu de culot, beaucoup de 
2 et surtout se trouver là au bon moment! , Me 
nt un scénario comme beaucoup d’autres, mais celui-ci 
tatu par des détails amusants et une interprétation très 
relle le met en valeur. 


* 


* * 
ä Pathé Revue. — Un coloris très bien photographié, Corte, 
llelques danses nouvelles présentées par Mille Régnier, de 
Péra, La Fabrication de la Poterie à Quimper,etc.,rendent 


5 Auméro de Pathé Revue des plus instructifs et des plus 
Btéables. 


Pathé-Journal. — Gros succès pour le Match de Fleuret 
Gaudin-Aldo Nadi. 

Ce match est, en effet, «tourné » avec art. 

C’est du plaisir en perspective pour les amateurs de ce 


* sport bien français. * 


LL 1: 21 
Cinématographes Harry 


Les spectateurs vont, enfin! pouvoir convaitre un des 
bons films de William Russell. 

La femme qui assassina s'intitulera désormais Jack mys- 
tifié, ne perdra, par ce changement de titre, rien de 5a 
valeur et tout le monde sera satisfait. 

Cet assassinat pour rire est une véritable mystification 
dont Jack est la victime : l’un ou l’autre de ces titres est 
exact, adoptons donc le nouveau et souhaitons-lui beau- 
coup de succès auprès du public. 


JACK, gymnaste accompli, a vite fait de s'emparer 
de la pierre précieuse détenue par le Courtier. 


Avec l'étiquette Harry qu'importe le titre, n'est-ce pas? 

On sait que c’est toujours un bon film et le titre, dans ce 
cas, importe peu. 

Ce film est une grande scène d'aventures plus humoris- 
tiques les unes que les autres. 

Il est interprété avec brio par quelques excellents 
artistes américains. 

William Russell mène le mouvement et l’on ne résiste 
guère plus à la fantaisie de William Russell qu’au sourire si 
charmeur de Douglas Fairbanks. 

L'intrigue de Jack mystifié est originale et présentée de 
façon intéressante. 
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C’est, en tous cas, une idée très américaine, développée 
dans la manière chère à nos amis et très goûtée chez nous. 

Quelques scènes comiques sont suivies de scènes d’une 
sentimentalité charmante : c’est un mélange heureux. 

Les américains excellent dans ce genre, et tous les 
publics raffolent du rapprochement de l'humour et de. 
l'amour. 

Une jolie mise en scène, une bonne photographie aident 
au succès mérité de ce film. è 

Vers minuit, dans un calme faubourg de New-York, un 
jeune gentleman, dont la physionomie est empreinte d’une 
grande tristesse, se présente au bureau du petit, mais élé- 
gant hôtel Daria, pour y louer une chambre dans laquelle il 
espère, dit il, pouvoir reposer en paix. 

Examinant minutieusement son nouveau client, et 
jugeant que c’est un type qui ne lui déplait pas, le gérant 
lui fait donner la chambre portant le numéro 420. 


une lettre qu’il vient d'écrire et dans laquelle il annonce 
qu'il se donne volontairement la mort, pour un motif qu 
les autorités pourront connaître en s'adressant à un dé 565 
bons amis, l'expert chimiste Walter Clay, dont il joint la 
carte de visite à sa missive. ; 

Sa lecture terminée, le jeune désespéré s'empare d'u? 
revolver, l'élève à la hauteur de sa tempe et va pressel la 
détente. À ce moment, un coup de feu retentit dans Je 
silence de la nuit. 

Muni de son arme, Jack franchit d’un saut la fenêtre de 
sa chambre, traverse une toiture qui relie son bâtiment 
celui d’en face et pénètre dans l’appartement occupé par 
Lily Bonheur, au moment où celle-ci dissimule un petit 
objet entouré de papier, après avoir placé un revolver 
dans la main d’un homme étendu sur le plancher. ; 

S'apercevant de la présence de Jack auprès d'elle, Lily 
lui raconte que l’homme qu'elle vient de tuer s'était intro” 


Outré de la conduite du Courtier, JACK prend LILY BONHEUR sous sa protection 
et décide de faire justice. 


Après le départ de ce client, le gérant consulte son livre 
d'inscription et constate que celui qu’il dévisageait avec 
tant d’insistance, quelques minutes auparavant, est le 
jeune millionnaire Jack Taylor, de Broadway, bien connu 
de toute la haute société new-ynrkaise. 

Fort de ce renseignement, l’énigmatique gérant se rend 
aussitôt auprès d'une charmante jeune fille, Miss Lily 
Bonheur, célèbre artiste dramatique américaine qui, pour 
certaines raisons, est venue passer la nuit à l'hôtel « Daria », 
où elle occupe un petit appartement de deux pièces portant 
le n° 402 et dont les fenêtres font face à celles de la chambre 
n° 420, occupée par le millionnaire Jack Taylor. 

Quelques mots mystérieux sont échangés entre l'artiste 
dramatique et le gérant, puise ce dernier donne, par télé- 
phone, l’ordre de faire monter un courtier en pierres pré- 
cieuses qui attend au bureau de l'hôtel. 

Pendant ce temps, dans la chambre 420, Jack Taylor relit 


duit chez elle pour la voler et qu’elle avait tiré sur lui, 5° 
croyant en état de légitime défense. 

À cet instant, un personnage disant s'appeler Kennedy 
fait brusquement irruption dans la pièce où se trouvent 
Jack et Lily. 

Le nouveau venu déclare au jeune millionnaire quê 
caché derrière la porte, il avait entendu la discussion de te 
jeune femme avec sa victime et que c’est de sang-froid 
qu’elle avait tiré sur lui, pour s'approprier une pierre pré" 
cieuse que celui-ci voulait lui vendre. 

À ces paroles, Lily se décide à avouer le motif de 502 
crime, et montrant à Jack et à Kennedy la pierre qu'elle 
avait cachée dans son corsage, leur dit que cette émeraude» 
d’une grande valeur, lui avait été donné par son fiancé U2 
an auparavant. À cette époque, pour sauver son père de 1 
faillite, elle avait fait venir ce courtier qui lui avait rem 
une certaine somme et avait conservé cette émeraude €2 
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nantissement. Cette nuit, sur son refus de verser le quintu- 
ble de la somme prêtée, Lily menacée avait fai feu sur lui. 

A ce moment, Jack pensant qu'il voulait faire le sacrifice 
de sa vie, propose à Lily et à Kennedy de prendre le 
Meurtre à sa charge. 

Se sentant prise de sympathie jour Jack, Lily veut refu- 
Le mais sur les insistances de Kennedy qui accepte la 

Mmbinaison, pour garder la pierre, la jeune artiste finit 
Par consentir. 

De nombreux incidents comiques se déroulent à la suite 
de cet homicide, qui n’en est pas un, car le mort est bien 
Vivant. 

Le lendemain, tout ce mystère s'éclaircit. Ce simulacre 
de crime avait été prévu par le directeur du théâtre auquel 
Appartient Lily Bonheur, pour sauver une pièce, qu'une 
Polémique littéraire menaçait de faire sombrer. Comme 
branche de salut, il avait imaginé de louer un hôtel, et 
Pour donner un semblant de réalité à son drame, un 
étranger devait jouer le rôle du héros sans en être avisé. 


———_—_———————— 


Désirant connaître le motif pour lequel Jack avait décidé 
de 5e suicider, Lily apprend que celui-ci s'était coupé avec 
les débris d’nn flacon ayant contenu un poison violent et 
sachant sa blessure mortelle, faute d’un antidote, il avait 
voulu mettre fin à ses souffrances. 

Prévenu par la jeune artiste, l’expert-chimiste trouve un 
contre-poison et sauve Jack, qui devient par la suite l'heu- 
reux époux de Lily Bonheur. 

Joué dans un mouvement entraïnant, grâce au principal 
interprète, ce film à remporté un réel succès auprès de 
MM. les Directeurs. 

Nous sommes donc certains de le voir bientôt, en bonne 
place, sur de nombreux programmes. 

* 


* # 
Avant Jack mystifié,une Christie Comedie a beaucoup plu. 
Elle s'intitule Les surprises de la plage et ne peut que 
surprendre heureusement les amateurs de comédies à la 


fois fines et amusantes. 
DES ANGLES, 


Un contre-poison sauve JACK. 


FOUCHER FILM-LOCATION 


31, Boulevard Bonne-Nouvelle, PARIS (2°) 


LOUE LES FILMS DES PREMIÈRES MARQUES 
AUX MEILLEURES CONDITIONS 


Programmes forfaitaires avantageux 
Exclusivités Mondiales : 


À vendre toujours beau choix de films neuts et d'occasion 


2 


OCCASION EXCEPTIONNELLE en BANLIEUE IMMEDIATE 
Magnifique Cinéma, 600 places, faut., galerie, mot. de 
secours. Buvette, instal. mod., superbe pavillon. Bail 
19 ans. Loyer 4.500. Bénéf. prouvés 50.000. On traite 
avec 60.000, toutes facilités. Situation unique: 


AVEC 40.000 FRANCS 
On peut acheter CINÉ, demi-heure de Paris, 800 places, 
faut., galerie, gde scène, décors, loges. Bail 18 ans. Loyer 
5.100, log. compris. On cède pr rais. famille. À enlever suite. 


GUILLARD 


66, Rue de La Rochefoucauld — PARIS (9°) 
Téléph. : Trudaine 12-69 


EN 
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Répertoire Cinématographique 


Adresses Industrielles 


Accessoires et Matériel Divers 


Blériot, 187, rue du Temple, Paris. 
Etablissements Union (Pierre Lemonnier), 6, rue du 
Conservatoire, Paris. 


Appareils Cinématographiques 


Continsouza, 403, rue des Pyrénées, Paris. 

Debrie, 111, rue Saint-Maur, Paris. 

Etablis. J. Demaria, 35, rue de Clichy, Paris. 

luliat, 24, rue de Trévise, Paris. 

L. Aubert, 124, avenue de la République, Paris. 

Pathé-Consortium, 67, rue du faubourg Saint- 
Martin, Paris. 

Rombouts frères (Ernemann), 16, rue Chauveau- 
Lagarde, Paris. 

Société des Appareils Cinématographiques‘ Phébus ”, 
41 bis et 43, rue Ferrari, Marseille. 


Appareils de Synchronisme 


Appareils Photographiques 
Demaria, 35, rue de Clichy, Paris. 
Etablissements Union (Pierre Lemonnier), 6, rue du 
Conservatoire, Paris. 


Appareils de Prise de Vues 
A. Debrie (Le Parvo), 111, rue St-Maur, Paris. 


Éditeurs de Films Français 


Azur (Société Cinématographique), 19, rue Bargue, 
Paris. 

Cinémas Harry, 158 {er, rue du Temple, Paris. 

L. Aubert, 124, avenue de la République, Paris. 

L'Eclipse, 94, rue Saint-Lazare, Paris. 

Monat-Film, 42, rue Le Peletier, Paris, 

Pathé-Consortium, 30, r. des Vignerons, Vincennes 
(Seine). 

Phocéa-Film, 8, rue de la Michodière, Paris. 

Société des Etablissements Gaumont, 57, rue Saint- 
Roch, Paris. 


Extincteurs 


Fauteuils et Strapontins 
Banüls, Place de la Mairie, Alais (Gard). 


Imprimeurs 


Importateurs-Exportateurs de Films 


Sté S.A.F.F.[., 125, rue Montmartre, Paris. 
Tél. : Central 69-71, 


Lampes à Incandescence 


Etablissements Union (Pierre Lemonnier), 6, rue du 
Conservatoire, Paris. 


Société des Appareils Cinématographiques ‘ Phébus ”, 


A1 bis et 43, rue Ferrari, Marseille. 


Location de Postes complets 


Union Cinématographique de France, 34, -rue 


Charles-Baudelaire, Paris. 


Loueurs de Films 


Ciné-Location Eclipse, 94, rue Saint-Lazare, Paris. 

Ciné-Location Gaumont, 28, r. des Alouettes, Paris, 

Cinémas Harry, 158 ter, rue du Temple, Paris. 

Foucher et Joannot, 31;-bouleyard Bônne-Nouvelle, 
Paris. ; 

G. Petit, 35, rué de Trévise, Paris. 

L. Aubert, 124, avenue de la République, Paris. 

Paramount, 63, avenue des Champs-Elysées, Paris. 

Pathé-Consortium, 67, rue du faubourg Saint-Mar- 

tin, Paris. 

Phocéa-Location, 8, rue de la Michodière, Paris. 

Select-Distribution, 8, avenue de Clichy, Paris. 

Union-Eclair Location, 12, rue Gaillon, Paris, 


United-Artiste, 21, rue du faubourg du Temple, 


Paris. 
Mobilier de Salles de Spectacles 


Objectifs 


Faliez, Aer par Mantes (S-et-O). 
Hermagir, 29, rue du Louvre, Paris. 


Orgues 


Pellicules 


Agfa, 95, rue du faubourg Saint-Honoré, Paris. 
Kodak, 17, rue François ler, Paris. 
Pathé, rue des Vignerons, Vincennes (Seine). 


Poste Oxydelta 
Etablissements J. Demaria, 35, rue de Clichy, Paris. 


Réparations d’appareils 
Félix Liardet, 17, rue des Messageries, Paris. 


Tickets à souches 


Secours contre l’Incendie 


Travaux Cinématographiques à façon 
Cinédition. Laboratoires Renaud, 86, rue de 
Bondy, Paris. 


Ventes et Achats de Cinémas 


Ventilateurs 


Adresses Professionnelles 


Architectes Spécialistes 
Eugène Vergnes, 6, carrefour de l'Odéon, Paris. 


Metteurs en Scène 


Henri Etiévant, 13, boulevard Voltaire, Paris. 

Liabel, 130 bis, boulevard de Clichy, Paris. 

Louis Feuillade, villa Blandine, 33, boulevard de 
Cimiez, Nice. 


René d'Auchy, 55, rue du Rocher, Paris. 


Opérateurs 


Régisseurs 


Représentants 


Sociétés Cinématographiques diverses 
et Syndicats 


Chambre Syndicale Française de la Cinématogra- 
phie, 325, rue Saint-Martin, Paris. ; 
Fédération Internationale de la Cinématographie: 
Siège social provisoire : 199, rue Saint-Martin, 

Paris. 


Syndicat Français des Directeurs de Cinémas, 199, 


rue Saint-Martin, Paris, 


Syndicat de la Presse Cinématographique, 325, rue 


Saint-Martin, Paris. 


DEMANDER LES CONDITIONS D'INSCRIPTION AU RÉPERTOIRE 
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LES PRÉSENTATIONS 


eæœcæe 


Palais de la Mutualité, 325, Rue Saint-Martin 


Fox-Film-Location 
1e ‘ 
l, rue Fontaine, 9e Téléph.: Trudaine 28-66 
Présentation du Lundi 6 Février, à 2h. (rez-de-chaussée). 


fa Terreur, comédie dramatique d’aventures, avec Tom 
IX. 1 affiche 150/230, 1 affiche 120/160, jeux de 


: D MD aie. Environ 1.200 
NSHINE-COMEDIE. — Une affaire passionnelle, fantaisie 

Qurlesque. 1 aff. 120/160, jeux de 10 photos 18/24. Env. 600 
hriloque, dessins animés, Dick et Jeff Environ 200 


UN 


Palais de la Mutualité, 325, rue Saint-Martin 
Les Grandes Productions Cinématographiques 


50, 
rue de Bondy et 2, rue de Lanery Téléph. : Nord 19-86, 76-00 el 40-93 


Présentation du Lundi 6 Février, à 3 h. 25 (rez-de-chaussée) 


“élusivité G. P. C. — Par la force et par la ruse, ciné- 
9Man en 12 épisodes, interprété par Pearl White. 


l 


1 épisode : L'auberge de la peur, 1 affiche. ....... .. 700 
Rhode : Le Peintre qui ne sait pas peindre. 1 aff. 700 
F fpisode : L'Épingle noire, 1 affiche... ....6........ 700 
tn épisode : Les ailes perfides, 1 affiche... . . ....... 700 
MecPiSode Le Tannel, d'affiche..." 00 700 
“MSnE, — Un Pari, comédie avec Billie Rhodes ..….. 300 


D 
Palais de la Mutualité, 325, rue Saint-Martin 


Agence Générale Cinématographique 
12, rue Gaillon. 


Présentation du Lundi 6 Février 1922, à 2 heures 
Livrables le 24 Mars 1922 


pers. — Ee Noorland en hiver, plein air... Environ 121 
TOUR, — Potiron agent de Police, comique.. Environ 202 
hu Ce — La folle équipée, comédie interprétée par 
che Sweet ….. Environ 1.475 


Salle Marivaux, 15, boulevard des Italiens 


; Agence Générale Cinématographique 
9 
Me Gaïllon. 


Présentation du Mardi 7 Février 1922, à 10 heures 


A. 
ne CE vérilé, scénario et réalisation de Henry 
nl, interprété par Emmy Lynn et Maurice 
à 


; aud, de l'Opéra, Mlle Violette Jyl, MM. Polack, de 
Comédie-Francçaise, ÉHONNIERS rene de rieon 


a 
rm, 
Palais de la Mutualité, 325, rué Saint-Martin 


is Union-Eclair 


“T0 Gaillon Tél. Louvre 14-18 


Présentation du Lundi 6 Février, à 3 h. 15 (1er étage) 


‘IL 4 î 
de J. Hervé. — Le pauvre village, drame, compo- 
lon et mise en scène de M. Jean Hervé, de la Comédie 


Française, interprété par Mlle Germaine Rouer, de 

l'Odéon, MM. Maxudian et Abel Jacquin, de l'Odéon et 

M. Roger Monteaux,de la Comédie Française. Affiches, 

DhotOS DOLICES na ra epen-erenreT . Environ. 1.400 
Muxous. — Le mariage de Billy, comique en 2 parties 


Affiches, photos, notices ..... ..,...... .... Environ 500 
Livrable le 10 Février 1922 
EcLatR: —\ Eclair Jourhal no NE ee. Environ 200 


Salon de Visions Cinégraphiques 
du Gaumont-Palace, Boulevard de Clichy 


Comptoir-Ciné-Location Gaumont 
28, rue des Alouettes Tél. Nord 51-13 
Présentation du:Mardi 7 Février 1922, à 2 h. 80 


Livrable le 10 Février 1922 


Gaumont-Actualilés n° 6 ...... RAT AR Mes nl ete el 200 
Livrables le 24 Mars 1922 
SvENsKka-Fizm. — Exclusivité Gaumont. — les secrets de 
l'imprimerie, documentaire .......... .... RS NE ARE 180 
UNION CINÉMATOGRAPHIQUE JÎTALIENNE. — Contrôlé en 
France par Gaumont. — Les nouveaux riches, comédie 
satirique. 1 afliche 150/220, photos 18/24........ ...... 1.300 
PARAMOUNT-PICTURES. — Exclusivité Gaumont. — £e ma- 


riage d'Annabelle, comédie dramatique, interprétée par 
Billie Burke. 1 affiche 150/220, 1 affiche 110/150 (artiste), 
Photos SMS NICE NE RE ER, 
FizM ARTISTIQUE DES THÈATRES GAUMONT. — Pariselle, 
grand ciné:roman en 12 épisodes de Louis Feuillade, 
adapté par Paul Cartoux, publié par le journal L'Intran- 
sigeant. 1 aff. 150/220, 1 aff. 90/130, 1 jeu de phot. 24/30. 
4 épisode Me enqueless AN tn Ceres 800 


Palais de la Mutualité, 325, rue Saint-Martin 
Pathé-Consortium-Cinéma 


Service de Location : 67, faubourg Saint-Martin Tél. Nord 68-58 


Présentation du Mercredi 8 Février, à 9 h. 30 


Livrables le 24 Mars 1922 
FiLms-PANSINI. — PATHÉ-CoNSoRTIUM-CINËÉMA. — Le sang 
des Finoël, d’après le roman d'André Theuriet de 
l’Académie Française, adaptation et mise en scène de 
M. Georges Monca, avec la collaboration de Mme Rosa 
Pansini. 1 aff. 160/240, 2 aff. 120/160, pochette de 


photos: 5.05 he In MR EDS Me MERE Environ 1.800 
ParHé-CoNsonTiuM-CiNËMA — Charlot s'établit à bon 
comple, scène comique, réédition. 1 aff 120/160. Env. 300 
PATHÉ - CONSORTIUM - CINÉMA. — Pathé-Revue, 1 affiche 
générale. 120/160./:::..:,, 4... ....,.04.0.,,..4 478 
Parak-ConsortTiuM-CiNËMA. — Pathé-Journal, 1 affiche 
générale 1207160, 002.10, PNEDRE AE 
Livrable le 10 Février 192 
Exclusivité PATHÉ-ConsorTiumM-CINÉMA. — Le Match de 
boxe Criqui-Ledoux, 1 affiche 80/120 ..... ............ 


Hors programme 
Fizms Rivers. — Quand les feuilles tomberont, 2 affiches 
120/160, série de photos...... .. I PASSE Environ 1.250 


Palais de la Mutualité, 325, rue Saint-Martin. 
Société Française des Films Artistiques 
17, rue de Choiseul Tél. Louvre 39-45 
Présentation du Mercredi 8 Février, à 2 h. (1er étage) 


Tug, roman nègre avec Sam Laugford...... Rae El DO) 
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La Contrition de Rio Jim, drame du Far-West avec 
WAIHAaM AIS A HALE ER PE ereiomeene M UAD AE 600 

Fatty sauveteur, comique............ Sr oo eee 280 

Les Aventures de Sherlock Holmès : Le tigre de San Pedro. 660 


Palais de la Mutualité, 325, rue Saint-Martin 


Phocéa Location 
8, rue de la Michodière. 
Présentation du Mercredi 8 Février, à 4 h. (1: étage) 


FerT-Firm. — Gaby Printemps (ou La Maison de verre), 
comédie dramatique, interprétée par Maria Jacobini. 


DHAACNES arrete RE LE ee SAVENT 1.695 
Haicx-MAck-SENNETT-KEYSTONE. — Polyte et la blanchis- 

seuse, comédie interprétée par Ford Sterling. 1 aff. Env. 600 
SAFFI. — Music-Hall ne 31, projections animées : Les 

meilleures attractions du monde entier. 1 affiche..... 220 


Ciné Max-Linder, 24, boulevard Poissonnière 


Phocéa Location 
8, rue de la Michodière. 
Présentation du Jeudi 9 Février 1922, à 10 heures 


Sarr1. — Abnégation, scène dramatique, interprétée par 
Sessue Hayakawa. 2 affiches......... MAR TS oenTede 1.420 


Sarri. — La fille des morts, comédie sentimentale inter- sl 
prétée par Mary Pickford. 2 affiches.:............ ... 1.1 


——— 


Salle Marivaux, 15, boulevard des Italiens 
Société Anonyme Française des Films Paramount 
63, Avenue des Champs-Elysées 
Présentation du Jeudi 9 Février 1922, à 10 heures 


PARAMOUNT. — L’antiquaire, comédie d’aventures dra- 


matiques interprétée par Ethel Clayton............... 1.460 
PAaramounT. — L'arène conjugale, comédie interprétée 0 
par Dorothy Gish......... RER ao He sms 108 
PARAMOUNT. — Paramount magazine n° 24.......... cr é. 

Ees marécages de la Floride. Salon de coiffure pour enfani 


EE EE 


Ciné Max-Linder 24, Boulevard Poissonnière 


Cinématographes Harry 


19-51 


158 Ler, rue du Temple Tél Archives 


Présentation du Samedi 11 Février 1922, à 10 h. précises du matil 


Le triomphe de Francine, comédie sentimentale en cinq 


{ 
actes, interprétée par Mlle Louise Huff...... Environ 1.2 


pal 


L’ascension du mont Assiniboine au Canada, doc.. Env. 


Si ous Voulez Vendre votre CINÉMA 


rapidement et aux meilleures conditions 


adressez-vous à H. TASSE 9, rue de Mogador, PARIS (9°) Ta. LOUVRE 24-26 
ER PE 


DEMANDES D'EMPLOIS 


ON TITREUR désire emploi. LEROY, 
Bureau du journal. (5 


— 


QPÉRATEUR - Projectionniste - Électricien GROUPES ÉLECTROGÈNES FAUTEUILS, St"spontins;Bencs, chaise’ 


demande place Paris ou Banlieue. Ecrire 


M. M. DENOYELLE, 15, passage Maurice, | de Dion 200/250 amp., 110 v. 8.200 fr. | Fabrication et prix défiant toute concuiTe 
5) | Aster 47 k., alternateur Cie Générale Nancy; 
115/200 v. 20 HP triphasé50 périodes 2.500fr, 


Paris (11+). ( 


ACHAT ET VENTE DE MATÉRIEL 


FAUTEUILS ET STRAPONTINS 
Système de fermeture breveté S. G. D. G. 
PÉGHAIRE 


43, Rue de Reuilly, 43 
PARIS 12° — Tél. : Roquette 31-93 | quelle région ? Ne faites rien sans consul 


FAUTEUILS à BASCULE depuis 10 À, 
chaises pliantes en fer, meilleur malo 
que partout, fabrication irréprochable: °y 
rantie 10 ans. BANULS fils, er Ne 4 


Mairie, Alais (Gard). : 


f 

A VENDRE six appareils à sous ‘* EURE}, 

en parfait état. Conditions avantageu® à 
S'adresser au Courrier. (51 2:: 


. 7 s 
OUR VENDRE OÙ ACHETER CINÉMA, 
de toute importance et dans n'iM Per 


à alles répertoires de l'OFFICE J. MOLLE?1, 
(00 Abbeville (Somme). (2122 


DÉCORS POUR SCÈNE nc 


DELAPORTE , Constructeur 


ON OPÉRATEUR serait libre pour soirée | Groupe Aster 25 ampères 110 volts 3.450 fr.| 21, Rue Chevreul, à PANTIN, (Sein) 


semaine, et dimanche matinée et soirée, 
Paris ou Banlieue Ouest. Ecrire B. G. au Ê 
Courrier. (5-6) | Paris. 


Groupe Fiat Lux 15 amp. 110 v. 2.950 fr. | Tram. : Bobigny-les-Halleset Bobigny-OP 
M. EYDELNANTH, 18, rue de Bruxelles. | Arrêt : au Monument du Free 


vais 
à..1l 


(2-3-4-5) 


—— 


PETITES ANNONCES | CINÉMA-OFFICE 


: 22&30,Rue de Trévise, PARIS (9e) 
(Suite.) (Fondé en 1905) 

Fournitures générales SA Cinémas. — 
Postes. — Groupes. — Fauteuils. — Neuf 
et Occasion. — Vente. — Achat. — Echange. 
— Réparations. — Catalogue gratuit sur de- 
mande: 


L. LAENNEC. — Tél. Bergère 50-99 
VENDRE bot complet Pathé, 


(4 à...) 

\ élect. et 
oxy, piano, bancs avec dossiers, 

ces. Prix avantageux. BOUCHER, 103 bis, rue 

de Paris, Montreuil-sous-Bois (Seine). (5) 


ENTRAL UNION CINÉMA, 105, avenue 
Parmentier, Paris (11e) Vente de Films, 
Stock et Exclusivité. rene Neufs et 
d'Occasion. Location de bons programmes 
à des prix les plus réduits. (5-6-7-8) 


PARLE er RARES HE D NE RES 
F LMS en Stocket Exclusivité. Cinémätogra- 
phes BAUDON SAINT LO, 36, rue du Chä- 

: Nord-39-41 et Arch. 
: (5 à 10) 


a —— 
es nouvéaux propriétaires du Cinéma- 
| Théâtre APOLLO d'Avignon, ayant entre- 

pris la réfection et l'aménagement complet 

de la salle, de la scène, etc., prient Messieurs 
les Industriels intéressés de leur faire parve- 
nir dés offres, sans engagement de part et 
d'autre, pour tout ce qui concerne les 
rideaux, décors, etc., sièges, fauteuils, 
chaises de loges, strapontins, appareils de 
projection, chauffage central, etc., etc. 

Adresser les offres à Direction du Cinéma- 

Théâtre Apollo, Casier postal 26, Avignon 

(Vaucluse). ts (5-6-7) 


CCASION. 1 poste Guilbert, 1 Gaumont 
50 amp. Ecr. PORTE, 5, Square Bolivar, 
Paris. Le (5) 


ACHAT ET VENTE DE MATÉRIEL 


ES, 


DOCKS  ARTISTIQUES 


69, Fg St-Martin, PARIS (10°). Tél. Nord 60-25. 
ACHAT, VENTE, LOCATION de tous 
pantériels de salles et de projections, fau- 
Feuils, postes complets, cabines, chalumeau. 

L'Acétylox”’ et fournitures; ‘“‘L'Irradiant”, 
Poste à incandescence, etc., etc. Tickets et 
Cartes de sortie. (4 à...) 


FAUTEUILS ET STRAPONTINS 
‘N'ACHETEZ PAS avant d’avoir consulté... 


FLEURET & LADOUCE 
ÿ ‘à SAINT-DIZIER (Haute-Marne) 


yous trouverez un grand choix de modèles, 

e$ prix réduits et une fabrication irrépro- | 
chable. à 
cogdèles visibles à PARIS, chez Monsieur 

Sn ICANDEAU, 127, Faub, du Temple. Métro: 
a leville, Téléph. : Nord 34-75. Et à LILLE, 
Chez M. COLLEE, 76, rue de la Chaude- 
PISTE, Tramways : Mongy-Anet-Gare de 
-1Ves. G. Pont Belle-Vue. (4{ à) 


7 PPS VE Ang AR GENRE TROP EL HE À APE RE Es PE Per 
MAISON P. BROCHERIOU 
* Bureaux : 137, rue Lafayette, PARIS 
Ateliers et Remisages 
89-91, Avenue Beauséjour, Le PARC St-MAUR 
ptériels pour tous spectacles, (cinémas, 


Câtres, cirques). 
spégn nique de fauteuils et strapontins (agent 
tbécialde la Maison Ve MARTIN et PEBEYRE) 

drication irréprochable, prix sans concur- 


lence à qualité égale. 6 k 
(neufs et occasions) 


MR OTS de théâtre : 
“ istes décorateurs attachés à la maison, 
FANS, maquettes, décoration nouvelle, mer- 
Yeilleux effets. 3 
qpappareils et postes cinéma occasions 
0er’s, Pathé, etc.). 
“a jouveaux moteurs industriels C.-L. de| 
{7 10 HP (simples, pratiques, économi- | 
es). Prix incroyables (notice sur demande) 
ga racteurs et camiuns automobiles avec 
- ,Pranties, marche parfaite. 
0indre timbre pour ie 


PRET 


St z + C LG BAL en z 


ET EE 


teau-d’'Eau. Tél. 


_ VENTE ET ACHAT 
. Georges MARZO 
Maison fondée en 1860 
39, Rue des Terres-au-Curé, 
9, Villa Nieuport, PARIS a 3 


auteulls - Strapontins - Bancs - Chaises 
LI Anciens établissements G. SIMON 
V. BAULT, Ingénieur-Constructeur, sucer, 
:5,av.du Sergent-Hoff, à Bry RO Ne 


GRANDE MANUFACTURE DE SIÈGES DE BILLANCOURT 


FAUTEUI LS NE TRAITEZ RIEN ÊT RETENEZ BIEN! 

gr 5 ; Nous rendre visite c’est traiter avec nous 

I FORIRS POURQUOI ? DE ( Les plus beaux 

| Arce que du plus simple au plus riche ils sont, à qualité égale, { Les plus solides 
| 50 pour cent LES MOINS CHERS | Les meilleurs marchés 


ù piimense | Tous nos fauteuils | Trois grandes | Concurrence 
| Toduction Le sont garantis usines * à] impossible 


_— Nombreuses références — 


FAUTEUILS semi 9 fe STRAPONTINS 
pl Nora. — Aucune maison h'est dépositaire de notre fabrication et notre strapontin extra- 
con B- S.G.D.G., ne possède que à c êtres d'ép: 
°OStruction ; sa solidité est à toutes épreuves et n : e 
il Peut s'adapter à tout endroit. CHAISES DE. LOGES velours g2 tes 
| 4, rue Traversière, à BILLANCOURT (Seine) TS Fr: 

Métro jusqu’à Auteuil et Tramway jusqu'au EGRE Billancourt. 


(46 à...) 


400 pla- | 


49-17, | au Gourrier. Timbre p. réponse. 


SPÉCIALITÉS de SIÈGES à BASCULE | 


Ecrire P. M. au Courrier. 


sans voir nos 60 modèles | 


3 centimètres d'épaisseur; il est unique en son genre de | 
n’a aucune ferrure en saillie; 
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ACHAT ET VENTE DE FONDS 


»INÉMA-BAL, 300 pl., imp. centre, ch. de 

fer, ouv. Magnifique matériel, gr. élect. 
Bonne buvette. A vendre 18.000 cpt, départ 
forcé, SCIAUX, Select Cinéma, Chalindrey 


(H.-M.). (4) 
CINEMA 700 places, dans grande ville du 
centre. Situation parfaite, bonne 

clientèle, affaire d'avenir. À vendre, Excel. 
conditions. — Ecrire: R. T.B , au Courrier. 
(18 à...) 


SUIS ACNETEUR ville de l'Est, Cinéma 
de 6 à 700 places, affaire sérieuse. Ecrire 
LADOUCE, 6, rue du Midi, Saint-Dizier 
(Hte-Marne). (3-4-5) 


VENDRE, pour cause de santé, bon cinéma 
M 450 places,tenu par Gérant, susceptible 
d'augmentation par titulaire expérimenté 
(en Normandie, 12.000 hab.). Facilités. P. R. 


Récompense à qui m'indiquera 
1.000 fr. soit, Cinéma, Théâtre, Concert 
ou Casino à louer, à bail, sans achat de fonds. 
Ecr. à M, LINAR, 38, PRENDRE NRMRERES 

(5) 


JE DISPOSE de 75 à 80.000 fr. compt. pour 
acheter ciné, gde ville, justifiant bénéfice, 
Ecr. J. DUMONT, Savigny-s/-Orge GES 
ë 6) 


Timbre p. réponse. 


Pour Vendre ou pour Acheter 


CINÉMAS, MUSIC-HALL 


Paris, Banlieue ou Province 
S'adresser en toute confiance au 
MONITEUR DES CINÉMAS 
39 bis, rue de Châteaudun, à Paris 

“qui a toujours de nombreux amateurs 
* Téléphone : Trudaine 25-73 (52...) 


CP, seul, sous-préf. Est, bail 9 ans, peu 
de loyer, coquet, bien aménagé. Matériel 


l'état neuf. Bonne clientèle. Conviendrait à 


débutant ou ménage actif. Pourrait doubler. 
A céder suite cause santé avec Re 
5-6 


DIVERS 


Em 


Les Conférences Métapsychiques de Mie Volf 


sur Vénus, la planète des Diamants, Saturne 


7 [et Mercure, sont en vente au Courrier. — 
- | Prix : 1,50. Par poste : à 


1,65. (20 à...) 


QELASION A vendre film annonce ‘* Le 


Tourbillon ”. — Courrier. 


S’adresser au. 1 
(29:à...) 


|PROJECTION ET PRISE DE VUES 


seul établissement enseignant rapidement 


et sérieusement. Cours de 10 à 12 heures, de 


14 à 17 heures et de 20 à 22 heures. Grand 
È | Choix d'appareils de projection et de pe 
denis *.. |de vues. Matériel neuf et d'occasion. V 

pet gS RTC 


f oc Vente 
et achat. — ECOLE PROFESSIONNELLE, 
66, rue de Bondy, Paris, groupes électro- 
gènes et convertisseurs.  : C8 ) 


PACS 


PLACEMENT D'OPÉRATEUR, placement | 
gratuit, charbon pour cinéma extra-lumi- 
peux, cours technique supérieur de projec- 


|tion. KINOGRAPH, 31, rue Saint-Antoine, 
2à7h. 


(48 à 15), 


RER EE EEE 


Le Li ÉRATEURS les plus ec 


vous diront que 


A NÉE “ “AGFN 


(signée sur Les bords) 
EST SANS RIVALE. 
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Ed Le LOD L 
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c'est une ur: QUALITÉ" < 


RE ES 


Charles JOURJON 
‘93, Faubourg Saint- Honoré, 95 a “he 
Paris (8:) f Tél. : : Élysées 37- 22 Pts 


RARES 


EEE 
He Gérant : Rate Le FRAPER. F 4 5 HARAS imp. “du COURRIER, 26, Rue du Delta — Tél. : prué, ‘28 -07 ; 


EE ER OP MR EST 
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